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12ième année 


Réunions du C.CLE. de Windsor 


Le système d'éducation sur la 


No 4 


sellette 


{ Windsor L.G.) - On 
entend parler ces jours-ci 
d'enquête surle système 
éducatif en Ontario;: les 
enseignants du conseil 
des écoles séparées du 
comté d'Essex sont en 
. grève depuis le 9 janvier; 
les parents du comté 
d'Essex organisent des 
réunions pour rencontrer 
les membres du conseil 
scolaire et essaient de 
dialoguer. Deplus en plus 
les parents  canadiens- 


du ! non seule 
_ ment dans les écoles, 
mais partout dans les 
réunions, dans les servi- 
ces publics: 

Le C.C.L.F. ( Comité 
Consultatif de Langue 
Française) de Windsor'a 
pris une heureuse initia- 
tive pour l'année 1978. Ce 
comité a décidé dertenir 
ces réunions mensuelles 
dans les écoles françai- 
ses de Windsor. La pre- 
mière a eu lieu le 9 janvier 
à l'école Ste Thérèse, la 
deuxième, à l'école Geor- 
ges Vanier. La prochaine 
aura lieu le 6 mars, à 
l'école St Edmond, le 3 
avril, à l'école Lucien 


_ Première assemblée de P.E.P. 78 


an gent. ‘l'usage 


Pr Caclle Mer ete El fi 


Beaudoin, et le 1er mai à 
l'école de Commerce. Les 
réunions du C.C.L.F. de 
Windsor ont toujours été 
ouvertes au pulbic, i.e. 
aux parents, mais à cause 
de l'endroit où elles 
étaient tenues et aussi à 
cause de l'heure peu pra- 
tique, 16h30, peu de per- 
sonne se servait de leur 
droit d'y assister. 

Lors de la réunion du 9 
janvier, le Rempart a ren- 
contré Soeur Ange-Annet- 
e.St-Germaia 


Roger Boivin. Ils ont don- 
né leurs impressions sur 
la réunion qui venait 

d'avoir lieu. Soeur Ange- 
Annette St-Germain, di- 
rectrice de l'école Ste 
Thérèse, a affirmé que 
c'était une excellente idée 
de tenir les réunions du 
C.C:L.F dans les écoles, 
parce que ça permettait 
aux parents d'établir un 
contact avec les membres 
du C:.C.L.F.. Les idées 
des parents pourront être 
discutées et ces derniers 
pourront avoir les bonnes 
réponses à leurs ques- 
tions. Les membres du 


+7 l'année 178. M Boivin 
”  noûs à confié qu'il était 


C-C.L.F., étant au cou- 
rant des problèmes et des 


. points d'interrogation des 


parents,. pourront travail- 
ler d'une façon plus con- 
crète et plus pratique. 
Ceci donnera une meil- 
leure chance de réaliser 
davantage le rôle du co- 
mité, le rôle qu'il a à jouer 
dans l'établissement de 
l'école. 

Cette réunion a été pré- 
sidée par M. Roger Boi: 
vin,. nouveau /président 


satisfait de la réunion, 
que l'assistance n'était 
pas nombreuse, mais sa- 
tisfaisante, compte tenu 
du grand'froid. || espère 
que le nombre de parents 
sera plus élévé dans les 
autres écoles et que les 
questions seront de plus 
en plus nombreuses, que 
les gens seront plus sen- 
sibilisés et que le rôle du 
C.C.L.F. deviendra de 


: plus en plus important. 


Mme Emilienne Paquette, 
présidente ( C.C.L.F.) 
sortant de charge, nous a 
confié qu'elle a beaucoup 
aimé travailler avec les. 


* 


Conférence Information sur les Drogues 


M. Durocher, directeur de l'école de Commerce, interroge le 
Père Janisse au sujet du centre qu'il dirige. 


Lors de ‘leur première 
assemblée annuelle, le 17 
janvier, le comité exécutif 
de P.E.P. (parents, étu- 
diants, professeurs) a or- 
ganisé une conférence in- 
formation sur les dro- 
gues. M. Wayne-Umansky 
et M. Michel Perron de la 
R:.C.M.P. ont entretenu 

. l'auditoire sur leur travail 


et ont répondu aux diffé- 


rentes questions des jeu- 
nes et des moins jeunes. 
Le Père Rolland Janisse 
du ‘Addiction Research 
Foundation a présenté 
deux films pour faire ré- 
fléchir les jeunes. Les 
questions posées étaient 
‘Comment les parents 
doivent-ils réagir lors- 
qu'ils s'aperçoivent. que 
leurs enfants prennent de 
la drogue ou de la,bois- 
son? Le dialogue s'est 
alors-ouvert entre parents 
etélèves. 


Gé 


le 21 février 


membres de ce comité, 


. elle les a trouvés bien 


sympathiques et dévoués 
à la cause de l'éducation. 
Elle a souhaité au nou- 
veau président, beaucoup 


30£ 


de succèsetellea émisle. 
voeu que le C.C.L.F. ait M 


beaucoup de succès dans 
ces projets 1978. ze 
La présidente de l'A.P.I. 
Ste Thérèse, Mme Cécile 
Martins, a beaucoup ap- 
précié l'idée d'organiser 
les féunions le so 


qui se discutait aux ré- 
unions. du C:C.L.F., vu 
l'heure ( 16h30). Elle a été 
satisfaite de l'information 
donnée aux parents lors 
de la réunion et de la 
façon dont les membres 
du C.C.L.F représentent 
les maîtres, les parents et 
les élèves auprès du Con- 
seil Scolaire: 

M. René Bisnaire, surin- 
tendant des écoles au 
Ministère de l'Education, 
a donné l'information aux 
parents et a souligné 
qu'un des points impor- 
tants dont le C.C.L-F. 
devrait s'occuper cette 


De gauche à drolte, Soeur Ange-Annette St-Ger- 
main, directrice de l'école Ste Thérèse, s’entretient 
avec M. Roger Boivin, président du C.C.L.F. de 
Windsor et Mme Emillenne Paquette, présidente 
sortant de charge. 


année, c'est le problème 
du transportdes écoliers. 

La veillée s'est terminée 
avec beignes et café par 


un échange agréable en- 
tre les personnes présen- 
tes. 


Editorial 


Nécrologie 


A L'Intérieur 


Opinions de nos lecteurs 


Calendrier des évènements 
30 p'tites minutes 


Coin du Jeu 


Vie Familiale 
Télévision Radio 


p.2 
p:3 


La Semaine Française en photos pp10-11 


p.12 
015 
pp17-18-19-20 
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Editorial 


Nouveaux arrivés 


acceptés ou 
rejetés? 


Il arrive depuis longtemps et il continue à arriver 
dans notre région des francophones de diverses 
autres parties du pays. Nous pouvons nous en 
réjouir, car non seulement ils augmentent nos 
rangs, mais ils contribuent de nouvelles idées et de 
nouvelles énergies. Certains d’entre eux sont de- 
venus des dirigeants de nos associations et figurent 
parmi les chefs de notre communauté française. 


Il y a cependant un petit ombre au tableau: 
certains de ces gens qui se sont établis récemment 
parmi nous nous ont confié combien’ ils sentent 
parfois que ‘les gens de la place’ ne les croient pas 
compétents à juger les problèmes que nous avons à 
envisager et les actions que nous devrons 
entreprendre parce qu’ils ne sont ici que depuis peu 
de temps. Quelques fois, on le leur a même dit 
carrément ! 


Heureusement, ces occasions ne sont pas 
fréquentes. Mais elles ne devraient pas exister du 
tout! 


Pour la très grande part, de toute évidence, ces 
‘nouveaux venus’ se sont sentis bien accueillis et se 
sont vite intégrés à notre groupe lui apportant un 
| nouveau poutiie que nous ne ponton qu Ppneer 


Ve E ie 


Pour faire des décisions bien fondées, une analyse 
bien détaillée d’une situation donnée est essentiel- 
le, et à cette fin, tous les avis- doivent être 
considérés et bien pesés: Nos nouveaux collègues 
peuvent manquer de connaissance approfondie du 
milieu, mais il possède une frafcheur de regard et 
une plus grande objectivité. 


Il est certes intéressant de connaître nos souches 
les uns les autres pour mieux apprécier la richesse 
de notre diversitée. Mais nos valeurs et nos 
aspirations communes doivent créer un esprit de 
respect'et de confiance mutuels qui nous met tous 
Sur un pied d'égalité indépendamment des lauv 
d'origine et des dates d'arrivée, et qui fait que les 
idées de tous sont non seulement entendues mais 
recherchées et bien considérées. C'est une compo- 
sante essentielle du sens d'unité qui nous 
acheminera de plus en plus loin sur la voie du 
progrès. 


Jean Mongenais 
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année 

Ailleurs, $10 00 par année 


$5.00 par 


= sions ‘sur le plan national, c 


On parle d'eux 


Monsieur Ferdinand Pa- 
rent du Boulevard Fair- 
view, a fêté ses 90 ans 
dimanche 12 et lundi 13 
février: 78 personnes en 
tout sont venues lui serrer 
la main et l'embrasser 
cette journée-là. Le soir, 
il était entouré de ses 
deux filles et de ses sept 
fils et leurs femmes pour 
un repas en famille. D'au- 


Nos 


# 


écrivent 


tres amis et voisins ont 
été le voir lundi 13, vraie 
journée de sa fête. 
Monsieur Ferdinand est 
bien connu pour sa fierté 
de francophone et l'inté- 
rêt qu'il porte à l'éduca- 
tion française. Un: de ses 
rêves les plus chers c'est 
l'établissement d'une 
école secondaire françai- 
se dans la région. Voici 


un homme digne de notre 
respect et de notre admi- 
ration car il nous rappelle 
tous les jours - rien que 
par son exemple et sa vie 
personnelle, que nous 
avons un héritage, des 
croyances et un idéal à 
préserver et à passer à 
nos enfants. 


Renee Y. Parent 


politiciens nous 


HOUSE OF COMMONS 
CHAMBRE DES COMMUNES 
CANADA - 


Janvier 1978 
Chers amis, 
Chaque année apporte avec elle ses problèmes. 
Cette année, c'est un fort taux de chômage, un 
taux d'inflation plus élevé que nous le souhaiterions 


[bien qu’il soit considérablement limité grâce au 
programme. anti-inflationniste], ce [ 


défavorable des paiements, un budget déficitaire et 
une multitude de problèmes de moindre Importan- 
ce. Toutefois, nous sommes un pays relativement 
riche et nous semblons avoir la volonté de 
progresseret de prospérer. 


1 


Dans la région de Windsor, nous avons été moins 
frappés par l’adversité et plus prospères que la 
plupart des Canadiens. Nous avons toutes les 
raisons du monde d'envisager l'avenir avec opti- 
misme. 


En ce début d'année, je vous souhaite à tous santé 
et prospérité et je tiens à vous assurer, chers amis, 
de mon entier dévouement. - 


Sincèrement, Pa 


Mark MacGuigan, député, 
Windsor-Walkerville 


CI-JOINT MON FORMULAIRE D'ABONNEMENT 


NOM EL 
ADRESSE POSTALE 
HAE ESSESS TES SE 
CODE POSTAL, .. 


TELEPHONE..." 


La neige, le vent, la rafale ont empêché 


Edouard et Micha 


le 31 janvier 


Windsor 


Ils seront dans la région le 


11 mars 


PROVINCE 


Nous offrons des abonnements à $5.00 par année. 
Voici notre adrèsse: Le Rempart 

a s Agnès Paquette 

2418 Central 

Windsor, Ontario 

N8W 4J3 


Veuillez remplir ce formulaire et nous le retourner 
parcourrier. 


Grand écart 


On ne vous en demande pas tant. 
Marchez, nagez, courez un peu. 
Bref, soyez actifs et découvrez 
une nouvelle vie. 


i  Étreenforme, 


c'estdonc  29RN0APEIONS - 
plaisant! Le mouvement canagien du bar :TyPeur" 


LD Es 
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Opinions de nos Lecteurs 


N.D.L.R. - Lors de la réception à la salle Dieppe 
suivant le couronnement de Mile Sud-Ouest 78, Mile 
Francine Létourneau, les reporterphotographe du 
Rempart, pour l'occasion, ont posé la question 
suivante à quelques personnes: {Croyez-vous que la 
Semaine Française est utile, nécessaire, pour la 
région de Windsor et du comté d'Essex, et 
pourquoi?’ 


k LHPRRNESE 


Mme Raymonde Bisnaire 


Française stimule les gens et nous donne l’occasion 


de fraterniser. C'est un moment nécessaire dans 
notre vie parce que les gens de tous les âges se 
rencontrent: ça donne la chance aux jeunes de voir 
ce que les parents ont fait. C'est la coutume, c'est la 
tradition des Canadiens-français d’être appelés des 
gens joviaux qui aiment à rire et qui sont d’entrain. 
C'est dans des occasions comme celles-ci qu'on 
peut montrer ce qu'on a reçu d2 nos ancêtres, Alors 
il faut avoir la joie de vivre, il faut continuer ce qu'on 
a commencé, il ne faut pas arrêter et comme on l'a 
dit ce soir, c'est: un ‘nouveau départ’ - eh bien I 
allons-y'. 


4 j M: Jacques Kenny 

PE ne ‘Il ne m'est jamais venu à l'idée de me poser une 
telle question. Je l'ai pris pour acquis.‘ Une Semaine 
Françalse dans la région, c'est nécessaire Si on 
n'avait pas de Semaine Française, qu'est-ce qu'on 
aurait? Quel est le meilleur moyen pour regrouper 
les francophones si ce n'est d'organiser une 
Semaine Française?" 


Jeanne Fortier - 15 ans, 10ème année, Ecole de 
Commerce 

‘C'est un moyen d'unir les francophones de Windsor 
et du Sud-Ouest pour pratiquer notre langue et vivre 
= . notre culture’. ‘Ce que nous aimons le plus durant la 
: Semaine Française, c'est avoir du ‘fun’ avec tous les 
Canadiens-français’. 


Paulette Lapierre - 15 ans, 10ème année, Ecole de. 
Commerce 

‘C'est la semaine où on montre à tous nos traditions 
françaises qui remontent aux premiers colons 
français de la région’. 


‘C'est nécessaire, je suis d'accord. La ane 


Ginette Bisnaire -9 ans 

‘Je suis venue ici ce soir pour voir Mile Sud-Ouest. 
Elle est belle. La Semaine Française, ça veut dire 
que tout le monde essaie encore plus fort de parler 
français; on a beaucoup de plaisir, on va patiner, 
des fois on va dîner au MacDonald. Je suis 
chanceuse de parler français, il y en a qui parle 
seulement anglais. Je suis capable de parler le 
français et l'anglais; je suis bilingue’. 


Mme Marie Bézaire de Rivière aux Canards 

C'est quelque chose de pré-requis pour notre région 
spécialement; d'abord pour nous retremper dans 
l'atmosphère française aussi pour nous donner 
l'occasion de rencontrer nos amis, de vivre vraiment 
un petit peu ce qu'on ne peut pas faire sans 
organiser quelque chose de spécial. C'est absolu- 
mens DERELNE FAR que CESR jarchaificie de 


tout l'enthouslesme, Toie LUC ‘toute la bonne 
volonté et surtout la joie qu'on peut avoir d'être 
ensemble. La seule chose c'est qu'il va falloir 
changer la date’. 


Diane Giasson - 2ème duchesse, représentante du 
Club des Abeilles, Belle Rivière 

‘La Semaine Française donne la chance aux gens 
français de se rencontrer et de participer à certaines 
activités; c'est fameux’. 


Aurèle Bénéteau 

C'est une occasion où plusieurs franco-ontariens 
de la région peuvent se rencontrer dans un endroit, 
peuvent se repatrier et ainsi utiliser cette semaine |à 
comme un tremplin pour projeter dans le futur? 


Claude Hurtubise 

‘C'est utile pour permettre aux gens de se regrouper, 
de sentir une ambiance française, une tradition 
française pour avoir un bain homogène de français 
au moins une fois par année. permet de se 
rencontrer, de se connaître mieux pour être 
capables d'organiser autre chose pat la suite. Je 
pense que c'est absolument nécessaire à:ce niveau 
là s'il n'y avait pas une Semaine Française, une 
occasion spéciale dans l'année, comme la St 
Jean-Baptiste par exemple, une occasion-où les 
gens peuvent se rencontrer, ça ne prendrait pas 
tellement de temps que individuellement on perdrait 
l'esprit français où du moins ce serait plus difficile 
de le conserver’. : 


1 
1 
1 
. 
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Les programmes fédéraux 


e Le Secrétariat d'Etat consacre 


$5 millions à la promotion du bénévolat 


Au cours de l'été de 1978, le secrétaire d'Etat, John 
Roberts, accordera $5,146,000 à des organismes à but non 
lucratif dont les services correspondent à un besoin réel de 
la communauté. Les octrois seront versés suivant les 
critères du Programme de service communautaire et ser- 
viront à défrayer en partie les coûts de réalisation de pro- 
jets estivaux. 


Le caractère du Programme 


Le Programme de service communautaire vise entre 
autres à promouvoir l'épanouissement linguistique et 
culturel des communautés minoritaires de langue officielle 
et à compléter les activités de divers groupes oeuvrant 
dans ce secteur. 


A partir de cela, le PSC favorise la mise en oeuvre de 
services nécessitant la participation de bénévoles et l'em- 
bauche temporaire d'étudiants de niveau postsecondaire et 
de jeunes autochtones. 


Les avantages 


Aux organismes éligibles, le Programme de service 
communautaire offre L 
— de payer le salaire hebdomadaire de chaque étudiant 
engagé dans le cadre du projet soumis, à raison de $130 par 
semaine; \ 
— de défrayer en partie les coûts de location et autres 
dépenses entraînés par l'exécution dudit projet: 


— de couvrir ces frais pour une durée ne dépassant pas 19 
semaines, entre le 15 mai et le 15 septembre. 


Les associations éligibles 


“Tout te butnon lucratif ayant aumoinsunan 
d’existence peut s'inscrire, à condition 


— que ses membres soient représentatifs de la clientèle 
desservie; 


— qu'il soit autonome quant à son administration 


ASSURANCE-VIE 


LUC MAILLOUX 
Ma spécialité est l'assurance vie. 


Windsor: 254-2521 residence: 727-3855 
110 rue Tecumseh est, Windsor situee a Puce 


De passage à Toronto .… our par courrier. 


livres et disques français 
Choix complet pour tous les goûts et tousles âges 


Editions Champlain Ltée. 
(416) 364-4345 


82rue Church, 
Toronto 
M5G-261 


— que la majorité de ses membres ne soient pas 


ë Toutefois, les étudiants ne sont pas tous éligibles. Pour $ 
rémunérés. 


participer aux projets soumis par les organismes, il faut en 4 
3 effet L 
Les exigences du PSC 
— qu'ils soient de niveau postsecondaire; 
Pour répondre aux critères du Programme de service 
communautaire, ces organismes doivent 


D Le = 


— qu'ils soient inscrits à une institution en mars 1978: 


ie $ 


— soumettre un projet dont la nature correspond aux ob- 


es eu — qu'ils comptent poursuivre leurs études en automne 
jectifs des différents programmes du Secrétariat d'Etat 


1978: 


CECTP ZEN 
ac ur + 


— présenter le budget de leurs activités, y inclus les détails 
pertinents au projet soumis; 


les autochtones font exception à la règle: tout jeune de 16 à 
25 ans estéligible. 


— soumettre un projet qui diffère de leurs activités 
régulières et des services déjà offerts dans leur com- 
munauté; . 


° Date d'inscription 
Les organismes désireux de soumettre un projet, doi- 
vent d’abord s'adresser à un agent du Secrétariat d'Etat 
(consulter la liste des bureaux à la page suivante), afin 
d'obtenir les renseignements nécessaires à l'élaboration 
d’un projet et de se procurer les formulaires de demande de v 
subvention. 


— démontrer que ce projet est réaliste et qu'on peut le 
mener à terme dans les délais requis; 


— considérer que le Secrétariat d'Etat n'assume pas 100% 
des frais de ce projet; 


— faire en sorte que le personnel qu’on prévoit embaucher 
ne remplace pas les bénévoles auxquels on fait appel 
régulièrement; 


Toutes les demandes doivent être expédiées avant le 
ler mars 1978. 


: +. 
— fournir les descriptions de tâches des emplois à créer; 


— suggérer un mode d'évaluation du projet proposé; 


— soumettre un rapport détaillé sur ledit projet, dans les 
quinze jours suivant son échéance; 


— accepter de participer aux évaluations du Secrétariat 
d'Etat et de la Commission de l’emploi et de l'immigration 
du Canada. 


tudiants éligibles* 


HE Les étudiants 


Le Programme dé service communautaire ont un 
double objectif: a) créer des emplois d'été pour les étu- 
diants et les jeunes autochtones et b)mettre sur pied des 
projets pouvant renforcer ou compléter le travail des 
organismes qui oeuvrent dans le sens des objectifs des pro- 
grammes du Secrétariat d'Etat. 


Stoney Point Super Market + 
PROPRIETAIRE: Roméo Beaudet 
épicerie-viande-légumes frais 


798-3029 £ 


E.A. Archer 


montres et diamants 


Tilbury, Ont. 682-2301 


Nettoyeur à sec 
Service de lessive de chemises 
Réparations usuelles de vetements 
(tout fait sur les lieux) 


_ Colonial Cleaners 


(au comptant, sans livraison) 


7805 est, rue Wyandotte 
(près du ch. Lauzon) 


948- 733 1 propriétaire. 


Maurice Marentette 


Comartin et Déziel 


avocats 


Windsor 


258-6382 


Belle-Riviere 


728-2000 
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Endroit: Aréna de St-Clair Beach ® Charlottetown L8P 1H8 
Heure: 9h00 à 15h00 À ième étage (416) 523-2355 Kelowna 
Equipes participantes: d'Oshawa à Windsor 4 Edifice Tweel 579, avenue Lawrence 
suivi d'une Danse  105Kent London V1Y 6L8 
Endroit: Centre Canadien Français, 2418 Central à CIA7N8 451, rue Talbot, (604) 762-4441 
Orchestre: Rebels de Chatham + (902) 829-0188 rez-de-chaussée 
Billets: $4.00 par personne. Endroits: Centre +4 N6A3E3 Prince-George 
Canadien Français, Caisse Populaire Windsor. + Nouveau-Brunswick (519) 679-1335 Edifice de la Banque royale, 
(2 pièce 210 
+ Ottawa 590, rue Victoria 
eee. $ at 77 rue Metcalfe, pièce 306 V2L 2K1 
9 and NovaScotia Trust a CHE SAUT 
25 février: soirée Canadienne-française du'Club St : SU È rincipale, pièce 904 Vanconven 
Jean Baptiste de Tecumseh 1 
Endroit: Salle du Club St Jean-Baptiste, 1222 Ÿ (506) 858-2028 eee - 152 ouest Be avenue, pièce 27 
+ Edifice Fédéral, pièce 320 V6J1T5 
Lespérance, Tecumseh + e 
_ Heure: 20h00 à Nouvelle Ecosse 19 sud, rue Lisgar (604) 732-4111 
Billet: $2.50 par personne dE P3E 314 
s ; (705) 673-1121 Victoria 
rs Halifax 45, carré Bastion, 2e étage 
Srecieesr 9 Edifice Trade Mart, Thunder Bay V8W1J1 
pes ; 240 sud, avenue Syndicate, 2e étage (604) 566-3928 
1 s arré Scotia Succursale F 
RICE Assemblée annuelle du Centre Culturel : B3K 2V5 P7E 1C8 
Endroit: Centre Canadien Français, 2418 Central @ (902) 426-3562 (807) 623-5241 Yukon 
Programme: 17h00 rencontre ( cocktail), 17h30 4 L 
réunion et élection suivi du souper ( fèves, viandes , Québec Timmins te 
froides, salades, desserts, thé, café), 20h30 ? C.P.712 1595 cn A 
Spectacle- talents locaux À Mouned 973, 3e avenue. pièce 101 ouest, 8e avenue, pièce 207 
Entrée: Carte de membre, billets $3.00, s'il en reste + QE de P4N 1E 1h V6J1TS 
Téléphone 245-0156 1080, côte du Beaver Hall, pièce 2101 2 (604) 732-4111 ; 
P (2 
4 H2Z 158 (705) 264-8368 - 
5 + (°14) 283-5667 : > 
serres. 4 Aus Territoires du Nord-Ouest 


Nous nous faisons un plaisir de rendre service à nos 
lecteurs, en leur offrant la liste des spectacies, 
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Bureaux régionaux et locaux 
du Secrétariat d'Etat 


réunions, congrès. Terre-Neuve 
Veuillez communiquer avéc nous à notre bureau, SERRE a SI Ex Alherta 
pour annoncer tout évènement social. Les bureaux Saint-Jean K ; rue Slater, pièce 1028 (Ottawa) 
cs pempan een ue tous les jours de la CP R-5268 ae Edmonton 
.U0 à 17. ; ASE D =7 
948-4139 Edifice Edifice Sir Alexander Mackenzie, 
: Sir Humphrey Gilbert pièce 310 
Rue Duckworth 3828, 104e avenue 
AIC5W2 T5J 0J9 
25 février: Tournoi du Sud-Ouest de la province, de (709) 722-5570 Ontario (403) 425-6730 
ballon sur glace, de la Fédération des Clubs RE 
Sociaux Franco-Ontariens. Parraîné par la ligue Ile-du-Prince-Edouard Hamilton 


française de ballon sur glace de . l'Association 
Francophone des Sports de Windsor et du Comté. 


150 ouest, rue Principale, pièce 504 


Colombie-Britannique 


>. 100, place d'Youville, MAT 1M2 Re annee 
x ; enr î 416) 966 pe À District de Mackenzie 
+ GIR3P7 Les demandes provenant de cette 
Eee stes x (418) 694-3831 région doivent être envoyées au 
“ : bureau régional de l’Alberta. 
ouyn/Noranda i 
à 1 man eng Tournoi Provincial de Quilles è C.P.395 Manitoba District de Keewatin 
arraîné par la Ligue de Quilles ‘Fleur de Lys’ + 243, rue Murdoch, (Noranda) Les dema 
. ; ; ini ndes provenant de ce 
End LEE Bowl - Windsor à J9X5A9 Ms G rs région doivent TE envoyées : 
re: ® (819) 762-1614 à D RES SIONT bureau régional du Manitoba 
suivi d'une Soirée + canadienne du grain IS LENS * 
Endroit: Centre Canadien Français Sherbrooke Pièce 201 z 
Pour plus de renseignements, communiquez avec 22e inci 
Marcel Bergeron-948-5957  - @ Edifice Royal Trust, Sn D : 
% pièce 500 EME Bureau national 
? 25 nord, rue Wellington 
coco 4 J1H5B1 PROGRAMME DE SERVICE ‘ 
5 = à (819) 565-4772 COMMUNAUTAIRE ETUDIANT € 
mars - 2 avril - 30 avril: Concerts de Musique de % Direction de la participation 
Chambre : ® Trois-Rivières Saskatchewan des citoyens A 
En ER TE de Musique de Chambre 1 C.P.335 Secrétariat d'Etat 
e Toronto et L'Orchestre de Musique de chambre : Regi é 
a pote de Musique du ‘Royal Hamilton St Clair : Us et Dee Scarth One a 
ollege’ ù ñ | 
Endroit: Auditorium Cleary, 20 î 9 GsA5G4 FA RIAUNE 
Windsor CEE EE Ÿ (10) 375-4846 (306) 569-5540 (613) 996-2716 


Heure: 20h00 


À 


L2 2 


par le Secrétariat d Elat) 


(Ces textes sont fournis 
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_ Rencontre du Secrétariat d'Etat et du Comité Culturel 


des Francophones Hors Québec 


Le Comité Culturel des Francophones Hors Québec 
est composé du comité culturel de la fédération des 
franco-colombiens, de la commission culturelle de 
l'Alberta, de la commission culturelle de la 
Saskatchewan, du centre culturel franco-manito- 
bain, du regroupement culturel franco-ontarien, du 
conseil de promotion et de diffusion de la culture 
(Nouveau-Brunswick), du conseil culturel de la 
fédération\acadienne de la Nouvelle-Ecosse, du 
comité culturel de la société Saint-Thomas-d'Aquin 
(lle-du-Prince-Edouard) et du comité culturel de la : 
fédération des francophones de Terre-Neuve et du 
Labrador. = 
| Le comité exécutif du regroupement culturel 
franco-ontarien est composé de: président - Marcel 
| Brûlé, Cambridge, secrétaire - Bernard Cayen, 
Cambridge, trésorière - Pauline Racine, Casselman, 
| Mme Jacqueline Brûlé est coordonnatrice intérimai- 
re du regroupement culturel franco-ontarien: Le 
siège social de ce regroupement est situé à : 6 


promenade Crestwood, Cambridge, Ontario, N1S 


- 3SN9, tél: (519) 623-0890. 


A sa réunion des 30 et 31 janvier derniers à 
Winnipeg, le Conseil d'Administration du Comite 
Culturel des Francophones Hors Québec a reçu une 
représentante de la Direction des Groupes Minori- 
taires de Langue Officielle au Secrétariat d'Etat, 
Mademoiselle Johane LaRochelle. Cette rencontre 
faisait suite à la soumission au Secrétaire d'Etat de 
la programmation du Comité Culturel des Franco- 
phones Hors Québec prévue pour 1978 - 1979. 
Mademoiselle LaRochelle a indiqué au Conseil 
d'Administration que sa direction était en accord 
avec les projets du CCFHQ et que le bon 
fonctionnement de l'organisme était la priorité du 
secteur culturel de la Direction des Groupes 
Minoritaires de Langue Officielle pour la prochaine 
année fiscale. Somme toute, il semblerait que le 
Comité Culturel des Francophones Hors Québec 


pourra réaliser un certain nombre de ses program- 
mes à compter du 1er avril prochain. 

Le Conseil d'Administration a également adopté sa 
constitution qui avait été préparée par un comité 
spécial mis sur pied à cette fin et qui était présidé 
par Madame Marie Warzecha de la Colombie 
Britannique. Mentionnons que la constitution 
prévoit l'éventuelle intégration d'associations cultu- 
relles territoriales pour le Yukon et les Territoires du 
Nord-Ouest. 

Enfin, le Président du CCFHQ, Monsieur Norman 
Dupasquier, a remis sa démission pour être nommé 
directeur général intérimaire de cet organisme. 
Madame Thérèse Gaudet, Présidente de la Commis- 
sion Culturelle de la Saskatchewan, a été élue 
Présidente en remplacement pour Monsieur Dupas- 
quier et Mademoiselle Pauline Hince, animatrice 
culturelle au Manitoba, a été nommée représentante 
de cette province. N 
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Revision des Loyers: Voiciles Faits 


Tel est le titre d'une brochure publiée par le 
Ministère de la Consommation et du Commerce 
d'Ontario. 


On peut maintenant se procurer gratuitement cette 

nouvelle brochure sur la révision des loyers aux 
bureaux de révision des loyers, à la régie des 
alcools, dans certaines bibliothèques, dans les 
centre communautaires, les magasins, etc. 


Cette brochure souligne les modifications récentes 
apportées à la loi sur la révision des loyers des 
locaux d'habitation, en particulier des directives sur 
l'application du pourcentage-limite de 6 ofo 


régissant les augmentations de loyers. 


On y apprend d'autre part comment faire appel 
pour réviser des augmentations des loyers, com- 
ment se présentent les auditions, quels sont les 
droits d'appel et quels sont les domaines non!'régis 
par cette loi. 


On y.explique aussi que le propriétaire est tenu de 
donner un avis écrit de 90 jours indiquant les 
raisons de toute augmentation et quels sont les 
droits et les responsabilités des locataires et des 
propriétaires. 


Pour obtenir des copies de la brochure etfou une 
affiche, s'adresser s'il Vous plaît à: Ruth Raziel, 
Agent supérieur d’information, Révision des loyers 
de l'Ontario, 77 rue Bloor ouest, 2e étage, Toronto, 
Ontario, M5S 1M2, Tél: (416) 964-8281. 


Les propriétaires et les locataires peuvent obtenir 
des renseignements détaillés et l'assistance néces- 
saire en plusieurs langues aux bureaux de la 
révision des loyers dont la liste se trouve à la fin de 
la brochure. Les résidents de l'Ontario qui ont des 
problèmes concernant leur loyer sont invités à 
s'adresser à leumagent local de révision des loyers. 


‘Le principe d'égalité de statut doit être la pierre de 
touche de tout l'édifice canadien’ (Maxwell Yalden) 


N.D.L.R. - Le 8 février dernier, M. Maxwell Yalden, 
commissaire aux langues officielles, s'adressalit à la 
réunion inter-clubs du Richelieu à Ottawa. Voici 
quelques passages de son discours. 


(...) Mes fonctions, comme vous le savez, consis- 
tent à veiller à ce que toute institution fédérale 
respecte la lettre et l'esprit de la Loi sur les langues 
officielles, ainsi que l'intention du législateur. Mon 
équipe consacre la majeure partie de ses efforts à 
régler des plaintes et à étudier l'appareil fédéral; 
une fonction hybride à mi-chemin entre celle du 
protecteur des citoyens et du vérificateur général, 
restreinte toutefois au seul domaine linguistique. 
Nous essayons de faire avancer les réformes 
linguistiques que la Loi exige, et ce tantôt avec 
DOLEEDLDEDEDPHSIHPTIDISSIDTS 
Nécrologie 


% 
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Mme Norman Benoit, : 


Mme Réginald Martin, 4 
Mme Lionel Roy, un frère 4 


(2 
(2 
$ Le 9 janvier 1978, M: 
4 Henri Damien, 75 ans, du 


1341 ave Elsmere, est 


| décédé à l'Hôtel Dieu de. M: Wilfred Pinsonneault,.&.. 


NE 


‘ainsi que 16 petits-en- $ 
fants. Mme Martin était à 
membre honoraire des 
Dames de Ste-Anne et du 
Club d’Age d'Or. $es fu- 
nérailles eurent lieu en 
l'église Immaculée Con- 
ception le 20 janvier. 


* Windsor. Il laisse dans le 
@ deuilson épouse Alberta 
% (née Martel), trois filles: 
® Mme Madeleine Marier de 
Southgate, Mich., Mme 
Jacqueline Deschamps de 
rs Windsor, Mme Pierrette 
4 Dufault de LaSalle; deux 
fils: M. Jean-Paul -Da- 
mien de Toronto, M. Gil- 
@les Damien de Chicago; 
éauatre frères, cinqu 
% soeurs (2 décédées), seize 
© petits-enfants et neuf ar- 
© rières-petits-enfants. M. 
Damien à fondé la firme 
de construction Damien 
ge Windsor en 1947 et l'a 
dirigée jusqu'à sa retraite 
en 1974. Cette firme a 
@ construit l'église St-Jé- 
%rôme de Windsor. M. 
® Damien a été membre de 
la Saint Vincent de Paul 
de la Paroisse Sacré- 
ne de Windsor, il a 
aussi été l'organisateur et 
le chef de file des Retrai- 
tes Fermées Françaises à 
la maison de Retraite 
@Ste-Famille à Oxley. Il 
@était Chevaliers de Co- 
@lomb: 4ème degré de 
% Dean Wägner General As- 
sembly; 3ème degré du 
Conseil des Chevaliers de 
Colomb de Windsor, 
1453, et membre de l'Or- 
QE d'Alhambra Guzera 
@ Caravan, 72 de Windsor. 
Ses funérailles ont eu lieu 
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Le 8 février 1978, est 
décédée Mme Théona 
Chartrand, 79 ans, du 
2217 Chemin Kildare. 4 
Epouse d'Edmond (décé- 4 
dé), mère de Mme Juliette 
Damphousse, François, Ÿ 
René, Gérald, Géraldine, : 

(2 
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Lionel, Mme Doreen Har- 
ris, de Windsor, elle lais- è 
se 24 petits-enfants et 9 
arrières petits-enfants. 
Soeur de Théodore Sé- 4 
guin, Mme Pamela Kro- 4 
chuck, Mme Victorine % 
Gosselin, Mme Mary Jane 4 
Sabin, de Windsor, de ® 
Mme Valeda Delières de ® 
Clarence, Ontario, Mme 
Chartrand était membre 
des Dames de Sainte- 4 
Anne et de La Fédération 
des Femmes Canadien- 
nes Françaises de St Jé- 
rôme. Ses funérailles ont 4 
eu lieu à l'église St Jé- 4 
rôme, lundi le 13 courant. 4 
Les proteuses d'honneur % 
étaient des dames de la 


(l 


Naissances 
® Court, est décédée à l'hô- à 
pital St Joseph. Elle lais- 
se dans le deuil son 
époux, une*fille Claire 
ge Mme Peter Munt) de 
Windsor, six fils: Ray- 
mond, Augustin, Wilfred, 
@ Lionel, Philippe et Ed- 
&mond, quatre soeurs: Norman Letourneau et M. 4 
Mme Maria Pinsonneault, et Mme Alfred Lafrenière. % 
D DLLD S TOOLS ESS SES 
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da l'église Sacré-Coeur.des jo aralon el-des Demes + 
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dre 17 janvier, Mme Elzéar. + 
% Martin, 70 ans, de Pain 
+ 

+ 

+ 

+ 


M. et Mme-Armand Lafre- 
nière annoncent l'arrivée 
de leur premier enfant. 
Les ‘heureux grands-pa- 4 
rents sont M. et Mme 4 


diplomatie, en aiguillonnant discrètement mais 
sans cesse les quelques récalcitrants et récidivistes 
sceptiques qu'on trouve encore au sein du 
gouvernement fédéral, tantôt avec un haussement 
de ton en présence d'actes ou de politiques 
malavisés, inutiles, où stériles. Bref, promouvoir et 
encourager une réforme dans le domaine linguisti- 
que qui soit positive: critiquer - de façon 
constructive je l'espère - aussi bien les faux-fuyants 
que les initiatives irréfléchies; et recommander par 
quelles mesures arriver à l'application entière de la 
Loi. 

Cela m'amène parfois à sortir du cadre de la Loi et 
à examiner des questions qui ne relèvent pas 
directement de ma compétence. La situation des 
groupes minoritaires anglophones et francophones 


RER ET RE] 
ationaux ... 


Nos parcs n 


AT te ES 
notons S re ds — 
s parcs nationaux, situés dans des régions d'une 
beauté exceptionnelle, sont réservés à l'usage du public et 
destinés àmaintenirlaterre et la faune à leur étatnaturel. 


per D 


Près de 80,100 kilomètres carrés de notre pays sont 
préservés dans un réseau composé de 28 parcs nationaux, 
répartis dans les dix provinces et les deux territoires du 
Canada. Ces parcs représentent toute la gamme de nos 
paysages canadiens: hautes montagnes de l'Ouest, prairies 
et forêts parsemées de lacs du Centre, côtes splendides de 
l'Atlantique et du Pacifique ainsi que le Grand Nord dans 
toute sa majesté. 


Une loi sur les parcs nationaux a été adoptée en 1930. 
Elle stipule que les parcs nationaux sont: ‘‘dédiés au peuple 
canadien pour son bénéfice, son instruction et sa 
jouissance!" et qu’ils doivent être ‘‘entretenus et utilisés de 
manière qu'ils restent intacts pour la jouissance des 
générations futures, ? 


Dans les semaines à venir, vous pourrez lire dans cette 
chronique les particularités de certains parcs nationaux. 
Nous espérons que vous y trouverez plaisir et intérêt. 


Les parcs nationaux sont gérés par Parcs Canada qui 
relève du ministère des Affaires indiennes et du Nord. Le 


+ numéro de téléphone du service de l'information de Parcs 
Canada à Ottawa est (613) 995-2884. 


Charte des tarifs 


Il n!y a aucun frais pour les visiteurs entrant dans les 
parcs nationaux à pied, à bicyclette, en bateau ou à cheval. 
Des permis de véhicule automobile sont exigés dans la 
plupart des pares nationaux: 


Voiture de plaisance: 
$10 pour un permis annuel valide dans tous les parcs 
$2 pour un permis de 4 jours 
$1 pour un permis d’une journée 


Tous les permis donnent droit à un nombre d'entrées 
non limité aussi longtemps qu'ils sont valides. 


Pêche 


Les pêcheurs doivent se procurer un pérmis afin de 
pouvoir pratiquer leur sport favori dans les parcs na- 
tionaux du Canada: Le permis coûte $4et est valide pour un 
an dans n'importe lequel des parcs nationaux. On peut 
obtenir ce permis aux bureaux de renseignement ou d’ad- 
ministration, aux terrains de camping et auprès des gardes 


en est un bon exemple: leur vie quotidienne est plus 
directement touchée par des activités dans la spère 
des prérogatives provinciales, telles que l'éduca- 
tion, la justice ou la santé, que parles services que 
leur offre le gouvernement fédéral. (...) 

(...) Avant, je voudrais vous expliquer brièvement 
comment cette Loi s'applique aux groupes minori- 
taires francophones ou anglophones. D'abord la 
constatation la plus importante que je puisse faire: 
le but fondamental de la Loi est d'assurer au 
français et à l'anglais une égalité de statut dans tout 
aspect de la vie publique fédérale, au Parlement 
comme dans l’administration. Cela signifie que les 
ministères et organismes du gouvernement fédéral, 
ainsi que les sociétés de la Couronne, sont tenus de 
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de pares et à certaines concessions de location d'embarca- 
tions. 


Dans les eaux situées en dehors des limites de n'im- 
porte quel parc national, la pêche est régie par les 
règlements en vigueur dans la province où sont situés ces 
étendues ou cours d’eau: : 


Camping 


Des terrains de camping sont aménagés dans les parcs 
nationaux et les frais des emplacements varient entre $3 et 
$6 par jour, dépendant des installations offertes. Chacun 
doit payer son emplacement chaque jour pour une durée 
maximale de deux semaines. 


Avertissement 


Pour la protection des visiteurs, ilest défendude s’ap- 
procher où de nourrir les bêtes sauvages. Bien qu’elles 
puissent sembler apprivoisées, ces bêtes peuvent causer de 
sérieuses blessures-et souvent, il faut les abattre à la suite 
de tels accidents. Quiconque se rend coupable d'une telle of- 
fense, peut être condamné à une forte amende ou à l'em- 
prisonnement. D 


Les visiteurs peuvent amener leur chien ou leur chat 
avec eux dans les.parcs; cependant les chiens doivent être 
tenus en laisse. 


Parcs Canada. Division de l'information 
400 ouest, avenue Laurier. Ottawa K1AOH4 


Ces textes sont fournis por le Secrétoriat d'Etat} 
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fournirau public des services dans les deux langues 
officielles et, qu'en règle générale, ils doivent 
permettre à leurs employés de travailler dans la 
langue de leur choix. Chacun de ces principes est 
certes assorti de modalités qui en tempèrent la 
rigueur; toutefois, aucun d'eux ne se trouve de ce 
fait coupé au point de perdre son appellation 
d'origine. 

L'égalité que préconise la Loi doit s'entendre 
comme une relation entre égaux pour ce qui est des 
langues officielles. La Loi n'entend nulle part, et de 
ce fait ne l'énonce pas, qu'une langue est vis-à-vis 
de l’autre dans une position d'infériorité. 

Si j'insiste sur ce point, c'est parce que notre 
société accorde trop d'importance au vocable 

: ‘minorité’, auquel souvent on associe les connota- 
tions ‘d'inférieur, de ‘bafoué' ou de ‘gênant. 
Pourquoi notre société éprouve-t-elle le besoin de 
cloisonner, de compartimenter et de classer 
systématiquement tel sous l'étiquette majoritaire, 
tel autre sous l'étiquette minoritaire? Pourquoi ce 
besoin d'accoler un qualificatif à chaque groupe 
ethnique où linguistique et ce recours aux noms 
composés que nous connaissons bien: Anglo-qué- 
bécois, Franco-ontarien et j'en passe? 

Que les statisticiens cherchent à connaître le 
nombre de faux-monnayeurs, néo-canadiens, d'ori- 
gine anglo-normande, parlant serbo-croate et vivant 
à Flin Flon au Manitoba, voilà qui est bien leur 
affaire; on s'amuse comme’‘on peut. Mais quant on 
s'ingénie à subdiviser tout un peuple, je crois qu'il 
conviendrait de mettre le holà. S'il y a un genre 
d'exercice dont nous pourrions bien nous passer, 
c'est bien de celui-là: 

Certes, le fait de donner des noms à des groupes, 
ne signifie pas pour autant que l'on cherche à les 
insulter ou à les diminuer. J'irais même jusqu'à dire 
que les étiquettes sont parfois nécessaires. Mais 
faut-il pour ‘autant en faire un passe-temps 
national? Je ne le pense pas. 6 

Au contraire, à mon avis, le principe d'égalité de 


Statut que préconise la Loi peut et doit être la pierre 
liminaire et la pierre de touche de tout l'édifice 
canadien, un idéal de justice et de dignité pour tous 
les anglophones etiles francophones de notre pays. 

Au cours de ces dernières années, le gouverne- 
ment fédéral a fait des progrès considérables dans 
cette voie, malgré la mauvaise presse qu'ont eue ses 
maladresses les plus notoires, publicité dont je ne 
suis pas tout à fait innocent d'ailleurs. Il reste 
encore beaucoup à faire, mais les jalons sont 
posés. 

Par contre, hors de la région de la Capitale 
nationale et des autres régions où les deux groupes 
linguistiques sont relativement en équilibre numéri- 
que, on ne peut que constater qu'il y a, en présence 
d'une majorité écrasante de l'une ou l’autre langue 
officielle, un grand effort à faire encore pour que 
des services bilingues adéquats soient offerts. 


Il ne suffit plus de parler de ces groupes de langue 
seconde éparpillés à travers le pays ou de pérorer 
que les Canadiens, qu'ils soient anglophones ou 
francophones, voyagent dans tout le pays. Les 
pouvoirs publics doivent passer à l'action et fournir 
aux contribuables les services pour lesquels ils ont 
bel et bien payés de leur poche. Le fisc, qu'il soit 
fédéral, provincial ou municipal, a la réputation de 
n'épargner personne; il va la main tendue, vers tout 
contribuable, quels que soient sa langue, son sexe 
ou ses inclinations, son âge ou sa confession. Que 
ceux qui ont la responsabilité de servir le 
contribuable aient la même attitude. 

Je reviens maintenant sur°ce que j'ai dit un peu 
plus tôt au sujet des sphères. de compétence, 
jalousement gardées, des trois niveaux d'adminis- 
tration: On a coutume de dire que dans une 
discussion, les Allemands finissent toujours par 
parler stratégie, les Français amour, les Américains 
affaires, les Britanniques cricket et les Canadiens. 
par parler affaires fédérales-provinciales. En bon 
Canadien, je vais me tremper, juste un peu, dans ce 
débat épineux. à 

Tout tient au fait que le Canadien moyen ignore 
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souvent, et n'a cure de savoir, quel gouvernement 
assure quel service. Or, nous devenons tous 
exaspérés, et à juste titre, quand les administra- 
tions publiques, à quelque niveau que ce soit, ne 
nous donnent pas satisfaction. Qu'il s'agisse de 
prestations d'assurance-chômage, d'enlèvement 
des ordures ménagères, d'enseignement ou d'hy- 
giène, ous savons que nous payons la note. Autant 
le contribuable francophone se réjouit de pouvoir 
acheter des timbres en français au bureau de poste 
fédéral - sport que je ne soupçonne pas de 
remplacer de si tôt le hockey du samedi soir - autant 
il est outré si son enfant ne peut fréquenter une 
école française ou si personne à l'hôpital ne peut lui 
expliquer, dans sa langue, ce qui ne va pas. 

Ces situations, de nombreux francophones! hors 
Québec, les vivent tous les jours. Et puis il yen a 
qui pensent que les anglophones du Québec 
pourraient fort bien les connaître à leur tour. Il est 
inutile que j'élabore davantage sur le problème 
puisque vous en êtes tous conscients. 

Passons plutôt à l'exercice, autrement plus 
redoutable, qui consiste à y trouver une solution ou 
au moins quelque élément de solution. 

Pour commencer, je conseillerais à ceux qui font 
partie de minorités, de ne pas relâcher la pression 
qu'ils exercent sur leurs élus. Ils peuvent mener leur 
combat isolément, collectivement, ou les deux; ils 
peuvent faire pression directement ou par l'intermé- 
diaire de leurs associations provinciales ou les 
deux. C'est peut-être le seul domaine où répéter et 
renchérir soient productifs: Les intérêts de ces 
groupes ont trop longtemps été négligés si pas 
totalement ignorés. 


Les deux points que j'ai soulevés, comme 
éléments pouvant aider à résoudre l'ensemble des 
problèmes auxquels font face les groupes qui 
utilisent la seconde langue officielle, sont essen- 
tiellement des solutions politiques. J'entends par là 
que les gouvernements concernés doivent adopter 
les mesures nécessaires pour vraiment obtenir des 
changements. (...) 


LEE RER RE ER EE] 
Avis au consommateur : 
La publicité 


honnête —. 


La publicité, lorsqu'elle est honnête et informative, 
présente des avantages pour les hommes d’affaires et les 
consommateurs, Malheureusement, elle peut parfois être 
trompeuse où mensongère, et des règles doivent être 
établies pour protéger les consommateurs imprudents et 


rations Canada définit ces 
règles dans un article de la Loi relative aux enquêtes sur les 
coalitions qui porte sur la publicité trompeuse et les prati- 


ques de commerce déloyales. 


Les dispositions de la Loi récemment révisées, ont pour 
but de prévenir toute fausse indication concernant des 
biens ou services vendus sur le marché et spécifient que 
même si une annonce publicitaire est précise du point de 
vue technique, l'annonceur peut être poursuivi si l'impres- 
sion générale est trompeuse. 


Des amendes fixées par les tribunaux et des peines de 
prison pouvant atteindre cinq ans pour des condamnations 
sur accusation ou des amendes pouvant aller jusqu'à 
$25,000 et des peines de prison d'au plus un an pour des con- 
damnations sommaires, peuvent être imposées aux person- 
nes trouvées coupables d’avoir induit le public en erreur 
par toute forme de publicité ou de pratique commerciale 
décrite dans la Loi. 


La Loi autorise le Directeur des enquêtes et recherches 
à examiner les cas de publicité trompeuse et de pratiques 
commerciales déloyales' faisant l’objet d'une plainte du 
public ou dont son personnel prend connaissance, S'il y a 
matière à poursuites, le Directeur soumet le cas au Pro- 
curéur général, qui prend la décision finale à ce sujet. 


Les résultats de tous les jugements rendus par les 
tribunaux sont publiés chaque trimestre par la Direction 
des pratiques commerciales du ministère dans son Bulletin 
de la publicité trompeuse. Les consommateurs ou hommes 
d'affaires désirant poser des questions précises au sujet de 
la publicité ou des pratiques commerciales trompeuses 
sont priés de faire parvenir leurs demandes de renseigne- 
ments à la Direction des pratiques de commerce à Ot- 
tawa/Hull ou à n'importe quel bureau local à St. John's, 
Halifax, Moncton, Québec, Montréal, Toronto, Hamilton, 
London, Winnipeg, Regina, Edmonton et Vancouver. Con- 
sultez votre annuaire téléphonique. On peut obtenir des 
exemplaires du Bulletin en écrivant à l'adresse suivante: 


Service de l'information et des relations publiques, 


Consommation et Corporations Canada, 
Place du Portage, Phase 1, 

Hull, Québec, 

K1A 0C9. 


_ L'énergie à 
_meilleur m: 


I est impossible de nos jours de feuilleter un jour- 
nal ou un magazine sans lire un article qui porte sur 
l'énergie. Beaucoup de produits font aussi l'objet d’une 
publicité dans laquelle on emploie une nouvelle ter- 
minologie énergétique. 


Voici quelques explications des termes les plus en 
usage: 


Energie 


Qu'est-ce que l'énergie? C’est cette force potentielle 
qui nous permet de faire un travail mécanique ou de 
produire un changement de température (c'est-à-dire 
de chauffer ou de refroidir). 


Quelle forme prend-elle? L'énergie se présente 
sous plusieurs formes telles que le mouvement mécani- 
que (énergie kinétique), la différence de température 
entre deux objets (énergie thermique) et le courant 
électrique (énergie électrique). “L'énergie poten- 
tielle”’ est cette énergie qui est entreposéé mécanique- 
ment, comme la tension d’un ressort, ou l’eau retenue 
derrière un barrage, ou entreposée chimiquement, 
comme dans le cas d’un combustible. 


Quel est le rapport entre l'énergie et la puissance? 
La puissance! est le taux auquel l'énergie est utilisée, 
ou le taux auquel un travail est effectué. 


Quelles sont nos sources d'énergie? Presque toute 
l'énergie disponible sur terre provient, à l'origine, de 
la chaleur du soleil. Cette chaleur permet aux plantes 
de croître et ainsi de fournir aliments et combustibles 
aux-hommes et aux animaux; durant deS milliards 
d'années, les débris de plantes ont aussi formé les com- 
bustibles fossiles — pétrole, charbon. (Les hydrates de 
carbone contenus dans les aliments sont eux-mêmes 
une forme de combustible qui est “brûlé” par le 
corps.) La chaleur provoque l’évaporation de l’eau qui 
s'élève et retombe en pluie ou en neige et alimente les 
cours d’eau. Elle fait naître des variations dans la 
pression atmosphérique et donne ainsi naissance aux 
vents. Les marées des océans — qui constituent une 
source potentielle d'énergie — proviennent de l’attrac- 
tion de la lune et du soleil plutôt que de la chaleur; 
mais sans la chaleur les océans seraient gelés et à : 
l’état solide. - 


Energie, Mines et Ressources Canada, 
588, rue Booth, Ottawa K1AOE4 
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… franco-américaine:était plus importante. On y voyait des 
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avec Mgr Paul-Emile Gosselin 


Le Conseil de la vie française en Amérique 


Le chanoine Paul-Emile Gosselin, de Québec, a oeuvré 
pendant quarante ans au sein du Conseil de la vie française 
en Amérique. Il a pris une part active à la fondation de cet 
organisme en 1937, etil a toujours été dans le feu de l’action 
en administrant le Conseil à titre de secrétaire. Mon- 
seigneur Gosselin a été continuellement appuyé dans son 
travail par les deux derniers archevêques de Québec, les 
cardinaux Villeneuve et Roy. 


Le Conseil de la vie française en Amérique est étroite- 


ment lié à l’éclosion de la francophonie canadienne, comme 
le confirmentses propos. 


Premiers pas 
Comment le Conseil de la vie française at-il été fondé? 


Il a été fondé lors du deuxième congrès de la langue 
française, tenu à Québec en 1937. A ce moment-là, les 
groupes hors Québec songeaient depuis longtemps à avoir 
un organisme fédératif et, vis-à-vis le refus répété de la 
Société Saint-Jean-Baptiste de Montréal de faire partie 
d’une fédération, ils se sont dits: “On va tout simplement 
créer notre organisme, pendant que nous sommes tous 
réunis à Québec.” - 


Les membres du congrès, composés de près de 3,000 
Canadiens français et Franco-américains vivant tous hors 
Québec, ont donc adopté une résolution demandant de créer 
un comité provisoire chargé de fonder une fédération, et 
c’est ainsi qu’est né le Conseil de la vie française. 


Est-ce que ce congrès ne réunissait que les francophones et 
les francophiles du Canada et des Etats-Unis? 


En 1912, le congrès de la langue française, le premier, 
avait regroupé surtout des représentants des groupes fran- 
cophones du Canada. En 1937 et 1952, la représentation 


gens de la Nouvelle-Angleterre, auss aussi bien q que des fran- 
cophones de la Louisiane et du Centre des Etats-Unis (des 
milliers de Franco-américains, par exemple, “habitaient 
l'Illinois): 


On a eu également des représentants d'Haïti, de la 
Martinique, de la Guadeloupe, composés de ministres et de 
plusieurs hommes de lettres, de même qu’une délégation de 
la France. A chaque congrès c'était même devenu une 
tradition que de recevoir un académicien de l’Académie 
française. De fait, seules la Guyanne et une toute petite 
enclave de l'Amérique du Sud n'étaient pas présentes, en ce 
qui concerne les milieux et les ilôts francophones des deux 
Amériques. 


Quels objectifs le conseil s’était-il fixé? 


Je dois d’abord souligner que l’idée de la création du 
Conseil de la vie française a été lancée par deux 
minoritaires: le juge Jalbert, du Rhode Island, et un 
Franco-ontarien. 


Leur objectif immédiat était de garder les liens qui 
s'étaient formés durant le congrès. Il ne faut pas oublier 
que ces congrès revêtaient un aspect tout à fait particulier, 
en ce sens que les milliers de délégués, qui venaient en 
bonne partie par trains complets des Etats-Unis pour ren- 
contrer leurs compatriotes, défrayaient toutes leurs 
dépenses de leur poche, et que cette situation prévalait 
depuis la tenue des réunions de la Saint-Jean-Baptiste à 
Montréal, en 1878, 1880 et 1881! 


On voulait, par voie de conséquence, que les groupes 
soient représentés au sein de cet organisme par des 
délégués, et que soit créée une sorte de fédération morale: 


Il n'a jamais été question de faire une association 
panaméricaine. On jugeait qu'une telle entreprise était 
chose impossible, en raison de l’étendué du continent et la 
quasi absence de ressources financières. Les premiers pas, 
comme ceux qui ont suivi, ont donc été faits à partir du bon 
vouloir collectif des délégués, qui souvent appartenaient 
aux sociétés Saint-Jean-Baptiste, non pas à partir d’un 
engagement précis. 


(Ces textes sont fournis por le Secrétariot d'Etat} 
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40 ans après 


Oùenest-on maintenant? 


Le tableau a énormément changé. Si je prends les 
Etats-Unis, le groupe de la plaine centrale américaine est à 
peu près disparu. Il reste des îlots, mais il n'y a plus 
d'organisation et personne ne les représente actuellement 
au Conseil. 


Il nous reste cinq représentants en Nouvelle- 
Angleterre, un en Louisiane, un en Haïti, mais personne en 
Martinique et en Guadeloupe: Celui qui était le délégué de 
cette dernière région a dû démissionner, parce que chassé 
de chez lui par l'éruption du volcan qui a récemment obligé 
des populations entières à évacuer une desîles des Antilles. 


Quant à la participation des membres, elle s’est af- 
faiblie. Nous n'avons plus les relations que nous avions 
avec les sociétés et les associations vouées à la cause de la 
francophonie, et ça se comprend, parce qu'il est assez dif- 
ficile-de maintenir un :programme commun; de nos jours, 
sur une base morale. Ce genre de collaboration a bien 
résisté pendant une vingtaine d'années, mais. 


Je pense que ce qui nous à beaucoup Le c'est l'Ordre 
de Jacques Cartier dont on a parlé en mal et en bien, mais 
qui, à mon avis, a certainement fait beaucoup de bien. 


Il y a eu des déviations, on peut adresser des reproches 
à ceux qui en ont fait partie, mais il reste qu'ils étaient très 
dévoués. Ils étaient dans toutes les associations: ce qui 
créait une espèce d’unanimité souterraine. Quand on 
lançait un projet d'envergure, tout le monde embarquait 
presque automatiquement. Exemple? Le congrès de 1952. 
Avec $50,000 on a pu organiser un congrès qui a duré 10 
jours et qui regroupait près de 6,000 personnes inscrites. 


Aujourd’hui, avec $50,000, on ne réaliserait même pas un 


colloque. 


L'Ordre de Jacques Cartier était la-dessous? Tout le 


monde poussait la roue! Le mot d'ordre était lancé. Il - 


fallait lancer le congrès et'il fallait le faire marcher. Il en 
était de même pour les interventions à Ottawa. À cette épo- 
que, toutes les sociétés étaient contactées en même temps, 
grâce aux ramifications de l'Ordre. Le Conseil n'avait qu'à 
lancer le mot d'ordre et on emboîtait le pas tout de suite. 
Seulement, l'Ordre est disparu et, avec ça, l'espèce de lien 
plus ou moins secret qui reliait tout le monde est tombé. 


Les sociétés se sont plus ou moins affranchies et ici, au 
Québec même, vous avez vu la scission entre les vieilles 
Saint-Jean-Baptiste et le Mouvement national des Québé- 
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par Guy O'Bomsawin 


cois. Ça donc provoqué une brisure dans les rapports 
avec les francophones hors Québec. 


Par contre, il y a eu la création de la Fédération des 
francophones hors Québec qui, à mon avis, est un événe- 
ment excessivement important, puisque c'était pratique- 
ment la première fois que les francophones hors Québec se 
groupaient en association absolument solide. Ils avaient dé- 
jà tenté l'expérience, vous savez, mais c’est un fait plus ou 
moins connu, bien que l'espèce d'association ait duré 7 ou 8 
ans. 


Il y a deux ans, alors que les Associations provinciales 
étaient pourvues d’un bon secrétariat, on a essayé de 
nouveau de se regrouper et ç'a réussi avec le succès qu'on 
sait. La nouvelle Fédération, dont la création répond à un 
voeu longtemps formulé par le Conseil, introduit une toute 
autre dimension dans la réalité francophone canadienne, et 
comme elle peut s'occuper des affaires des francophones 
hors Québec, notre rôle s'en trouve allégé. 


La FFHQ et le Conseil 
de la vie française 


Votre vocation est donc remise en question? 


Oui. Nous nous réjouissons de l’existence de la Fédéra- 
tion, communément appelée la FFHQ, parce que notre but 
était d'amener les gens à prendre en main leur propre sort, 
en créant ici et là des associations responsables. 


Nous avons par exemple contribué financièrement et 
moralement.à la création des fédérations francophones de 
la Nouvelle-Ecosse; nous avons remis pratiquement sur 
pied la Société nationale des Acadiens; nous avons créé 
presque littéralement la Fédération de la Colombie- Britan- 
nique, et nous croyons que toutiça a abouti à la fondation de 
la FFHQ. 


Aienque nus 


Quelles sont les idées que vous véhiculez encore pour 
‘susciter le regroupement des francophones? 


Actuellement, je pense qu’il y a deux idéologies au 


Canada français qui, je peux me tromper, ne s'opposent pas 
et se retrouvent chez un homme comme le chanoine Groulx 
qu'on considère — c'est très discutable à mon avis — com- 
me le père de l'Etat français. 


La première de ces idées, c'est que le berceau, le centre 
vital de la vie française en Amérique, c'est le Québec. Et 
E le Québec sera fort, sera libre de ses mouvements, 
mieux Ce sera. 

L'autre idée que le chanoine Groulx a aussi véhiculée, 
et avant lui bien d’autres dont un homme comme Edmond 
de Nevers (Boisvert), qui a été le maître à penser du cha- 
noine et de beaucoup de nationalistes, l’autre idée, donc, se 
rattache à l’ancienne conception de l'empire français 
d'Amérique, qui couvrait pratiquement tout le Canada — 
s'étendant au moins jusqu'aux Rocheuses, et qui descen- 
dait jusqu'en Louisiane du côté est du Mississipi. 


Plus clairement, cette idée signifie que même si cet 
empire français n'existe plus politiquement, il persiste sur 
le plan de la culture et il faut que nous essayions delle con- 
server, de l'aider à vivre et à s'épanouir. 


Bien qu'originale, cette idée connaît un regain de vie à 
cause de la position de la France vis-à-vis le reste du 
monde francophone. 


Vous m'avez parlé précédemment d’une remise en 
question de notre vocation et je vous répondrai ici que le 
travail de maintien d’un empire culturel francophone en 
Amérique, situé dans le cadre d'une francophonie mon- 
diale, entre de plein pied dans nos aspirations: 


Nous avons donc d'un côté la vision d’un Etat français 
qui soit, au Québec, aussi fort et aussi libre que possible, et 
d’un autre, cette autre vision d'un empire culturel et spiri- 
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$1,500,000 aux minorités 


Qu'est-ce qu’un francophone hors Québec peut attendre du 
Conseil de la vie française? 


On maintient quand même des liens non politiques — 
contrairement à la FFHQ — entre les communautés fran- 
cophones, lesquelles sont représentées au sein du Conseil 
par certains de leurs leaders. 


Je crois essentiel de maintenir, parallèlement à l’ac- 
tion politique, l'unité de pensée et d'action à longue portée, 
sur le plan culturel, parce que ça commande tout le reste. 


Mais vous adressez-vous aux corps intermédiaires, en me- 
nant votre action? 


Oui, nous le faisons, même si nous procédons surtout 
par le biais de nos membres. 


Au nombre de 50, ils sont choisis de façon sélective, en 
fonction des buts que nous poursuivons. Nous les choisis- 
sons nous-mêmes. Ils ne sont ni élus, ni délégués d'associa- 
tions. Ces individus sont choisis parce qu’ils représentent 
une force, dans leur région, au point de vue de la culture 
française. Je rappelle que notre Conseil n’est pas un Ordre 
de Jacques Cartier déguisé. 


Nos membres se rassemblent périodiquement, discu- 
tent des grandes questions de l’heure — notamment du rôle 
des gouvernements fédéral et provinciaux à l'endroit des 
minorités — et de la répartition des tâches entre nous et la 
FFHQ. 


Quelles sont les grandes victoires que vous pouvez ac- 
crocher au tableau d'honneur? 


Il s'en est passé des choses depuis 40 ans! Il y a d'abord 
eu la campagne de la radio ouest-française, que nous avons 
organisée de a à z. Les gens pensent souvent que ça n’a 
été qu’une simple souscription, mais ç'a été bien plus dur 
que ça. 


Ce qui était pénible, ce n'était pas de ramasser de 
l’argent, mais plutôt d'obtenir des permis de radiodiffu- 


transformer L’Evangéline en quotidien. Pour ce faire, nous 
nous sommes repris en deux fois. 


La première fois, le quotidien a tenu le coup pour à peu 
près deux ans. Comme l'archevêque de Moncton, monsei- 
gneur Robichaud, ne pouvait accepter que L’Evangéline 
soit redevenu un hebdomadaire, le Conseil a lancé une 
nouvelle campagne de souscription et a travaillé pendant 
encore plusieurs années pour assürer la transition, trouver 
des gérants et du personnel. 


En passant, je signale qu'en 40 ans le Conseil, avec le 
précieux appui des sociétés Saint-Jean-Baptiste et l'Ordre 
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de Jacques Cartier, a remis aux minorités $1,500,000 en sub- 


ventions de toute nature! Aujourd’hui, les gouvernements [Le dictionnaire du marginal] 


ont pris la relève. 
Divorce - libération conditionnelle 
Û 7 Mariage - prison à sécurité maximum 
Doutes et inquiétudes Psychologue - savant très versé dans la connais- 


sance de l'âme, au point de pouvoir la démonter, 
mais parfaitement incapable de remonter celul à qui 
elle appartient. 

Chômeur - individu qui travaille à se trouver un 
emploi rémunéré jusqu'au jour où il déniche une 
place de salarié, lui permettant de se reposer 
Charnier - étendue d'os 

Aveugle - point de vue 

Jars - l'homme de l'oie 

Bureaucrate - fonctionnaire pesant qui se sert de 
son poids pour enrayer le char de l'Etat 
Désintéressement - attitude de détachement d'un 
individu bien pourvu à l'égard de tous les biens 
matériels qui ne lui rapportent rien. 

Curriculum vitae - étalage indécent par celui qui 
convoite un poste, de ses études, diplômes, 
qualifications, aptitudes professionnelles et activi- 
tés passées. À d'autres époques et sous d'autres 
cieux, un exhibitionnisme aussi coupable aurait 
valu à son auteur la potence ou la camisole de force. 
Sénateur - avant-dernier avatar dans la carrière d'un 
personnage public considérable qui se refroidit. Ce 
stade de transformation le prépare à sa métamor- 
phose finale en monument historique. 


Albert Brie, Le Devoir 


Comment entrevoyez-vous l’avenir du Conseil? 


Nous nous tournons de plus en plus vers une sorte de 
groupement d'étude et de réflexion. Ce qui nous inquiète un 
peu, toutefois, c’est l'émiettement de la pensée globale du 
groupe francophone en Amérique. 


Il existe une espèce de tension, d'opposition même, en- 
tre les Canadiens français du Québec et ceux des autres 
provinces. Que voulez-vous! Leurs intérêts divergent de 
plus en plus et ils s’éloignent de la province-mère dans la 
mesure où les années passent. 


Par exemple, vous avez au Manitoba des gens qui sont 
là depuis trois générations. Que voulez-vous que le Québec 
leur dise? Il y en a qui n’ont jamais vu le Québec. Aux 
Etats-Unis, c’est encore pire! Vous avez des gens qui sont 
là depuis 1850, date des premières grandes migrations vers 
la Nouvelle-Angleterre et il y a un bon paquet de Franco- 
américains qui n’ont jamais vécu au Québec. 


Pour eux, leur patrie est les Etats-Unis, et le seul lien : 
quiles unit au Québec est généalogique. Ils viennent ici 
pour trouver leurs ancêtres, comme on va en France pour 
trouver les nôtres, et les leurs d’ailleurs. P LA . 

ensée du Mois 

L'émiettement se manifeste donc de façon plus particu- 
lière en ce que chacun étudie ses problèmes en fonction de 
ses-besoins immédiats, et personne, je ne veux pas exa- 
gérer, ne pense au problème global que présente celui de la 
culture française en Amérique. Nous avons donc un petit 
peu à l'esprit d'essayer non pas de régler mais de sustenter 
jusqu’à un certain point, de fournir des aliments de ré- 
flexion qui puissent être communs à tous ces gens. 


Une nouvelle année qui commence 

Et avec beaucoup de pain sur la planche! 
On parle d'un ‘Nouveau Départ’ 

Faudra faire tous notre part | 


Fini les fêtes, fini les congés 

C'est aujourd'hui qu’il faut s'interroger 
© Qu'est-ce qu'on fait avec les anglais? 

Un espoir aux E.-U. Allons, faut agir dans le plus bref délai 1 

Pendant que tu méditeras sur ces paroles, 

Chaque matin, pense aussi à nos écoles. 


avec ce pays? Pour obtenir un conseil scolaire homogène, 


, F (l 
ration, issue si on veut d’un renouveau d'intérêt pour le 
français et la civilisation canadienne-française, en par- 
ticulier. (Fait assez curieux, la première chaire de civilisa- 
tion canadienne-française a été créée en Nouvelle- 
Angleterre, et non pas au Québec!) 


Je te souhaite une année remplie de conviction, 

De courage, d'enthousiasme, sans trop defriction, 
D'espoir, de confiance, de dynamiste, de bon 
comités, 

Et pour y arriver, une très bonne santé 


Georgette Roy, animatrice de l'ACFO, Cochrane- 


Nos relations avec eux, viennent de ce que leur fédéra- onUols aile 


tion fait partie du Comité de vie franco-américaine, qui 
rallie toutes les associations franco-américaines depuis 
1946 et qui demeure en constante liaison avec le Conseil de 
la vie française en Amérique. 


CONDUISEZ 


(Cette entrevue nous a été accordée avant que Mgr 
Gosselin quitte son poste l'automne dernier.) 


PRUDEMMENT 


en coûte de plus en plus cher pour remplacer les pertes 
que causent les incendies. 
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Louis J. Bézaire 


Assurance feu - vol - auto 


responsabilité complète 


253-5715 


Nous faisons tout le travail. 
Un nom qui vous assure bonne qualite pour la 
construction de maisons sur commande 


Les Frères Archambeault 


Contracteur général 


798-5713 


apres les heures appelez 798-3375 


Tout aluminum Soffit 
et Fascia fenetres de 
qualities bain avec 
tuiles ceramics. 


Specialises en ar- 
moires Formica et Ar- 
borite sur commande. 


La Semaine França 


Activités dans 


Spectacles de marrionnettes (St Edmond) 


1] 


Pi O'Mall Ÿ ; papier. lis ont ensuite donné un spectacle à toute l'école, leurs marionnettes. Le spectacle ne fut pas très long, mails 
A él tt, mare ae de Em Lie leurs marrionnettes: ‘Le corbeau et le renard’, ‘Le lièvre très blen fait et très intéressant. Martin Gagnon agissait 
l'introduction d'un spectacle de marionnettes qui a eu lieu à et la tortue’, ‘Le petit poisson et le pêcheur’, trois fables de La Comme maître de cérémonie, Robert Gagnon, Gilles 
l'école St Edmond, vendredi le 3 février. Un ateller avalt eu Fontaine étaient au programme. Peggy O'Malley, étudiante à Cyrenne, Daniel Poulin, Michel Soleskl, Céline Langrognet, 
Ileu l’avant-midl'dans la classe de 4à le Mile Proulx. Les la Faculté d'Art Dramatique [théâtre pour enfant] de Windsor, Danielle Lauzière, élèves de 4ème année, manipulalent les 
enfants ont appris à confectionner des marionnettes avec du lIsait le texte des fables pendant que les enfants animalent personnages. 


Expo-talents (Georges Vanier) 


neige’ sous la direction de M. Marc Corriveau. Les chanteurs 
[6ème année] sous la direction de Mile Suzanne Quenneville 
interprètent des plèces de folklore canadien. M. Cassivi du 
Consell des Ecoles Séparées, adresse la parole aux parents: 


violon et violoncelle] chant, chant mimé, plèce, gymnasti- 
que, ballet, danse de Jazz, démonstration des Geals Bleus 
{[marjorettes], se sont succédés durant la soi Sur notre 
photo; les acteurs [8ème année] de la pièce ‘Les étolles de 


Le 2 février avait Ileu 'Expo-Talents 78'/de l'Ecole Georges 
Vanier. M. Robert Vallée, directeur, a souhalté la bienvenue 
aux nombreux parents: Vingt-six numéros variés de musique 
{plano, tambourine, batterie, violon, flûte à bec, duo de 


Repas aux fèves au lard (Ste Thérèse) 


7ème ‘année, Mme Raymonde Bisnaire, pipiiotnecaire, 


la directrice Soeur Angé-Annette Jacques Caron, les élèves de l'école, Lisa Gaudet, la relne de 
St-Germaln, et les professeurs de l'école Ste Thérèse, Père la Semaine Française, M. Richard Poirier, professeur de Michael Grawbarger, roi de la Semaine Française. 


Le diner réunissait 


AN 


ise en Photos 


nos Ecoles 


Der aux Crêpes (Lucien Beaudoin) 


Un dMner aux crêpes et sirop d'érable a été servi aux élèves de 


l'école Lucien Beaudoin. De gauche à droite, Marie 


professeur de 4ème et 5ème année, regarde d'un alr amusé, 
Cindy Buteau qui verse [e sirop d'érable sur les crêpes de 


, Exposition de livres français à la bibliothèque municipale, 
centrale, 850 Ouellette. Sur notre photo, Mme Kish-Fülôp, 
directrice du ‘Centre des Langues” regarde une partie des 
livres qui étaient étalés à ia bibliothèque pour le! grand 
public, Mme Kish-Fülôp: a confié à Mme Hélène Bontront, 
reporter-photographe pour l'occasion, que la.tenue de cette 
exposition a augmenté de 40)/0/o, le nombre de! personnes 
que fréquente la bibliothèque, durant une semaine régulière. 
Elle a auss! ajouté que c'est M. Natale Vella, qui est chargé 

- du Département français de la bibliothèque. Ce département 
français n'est pas une section du ‘Centre des Langues! mals 
uné entitée propre et Indépendante. Mme Kish-Fülôp est 
d'origine allemande et a appris l'anglais comme. langue 
seconde et parle quelque peu le français avec un accent 


savoureux: | 


Paquin 


les élèves. 


et Disques 


Durant la Semaine Française, une exposition de livres, de 
disques, et de revues françaises était ouverte au public de la 


bibliothèque Tecumseh Mall, 7716 Tecumseh E.. Mme. 


Jeannine Lacourcière {droite}, 
garde un livre avec Justin et me Terrance Kelley, 
qui visitaient l'exposition. On peut s'abonner à la bibliothè- 
que et se procurer des livres de lecture en françals.en tout 
temps de l'année; certaines activités en françals sont aussi 
organisées. Pour renseignements surles activités: bibliothè- 
que Técumseh Mall; tél: 945-7323 [Mme Jeannine Lacourciè- 


nte-bibliothécaire, re- 


re] ou les pages du Rempart. 


Danny Gallerno, servis par M. Renald Paquin. Soeur Lucille 
Breault, vêtue à l'époque des ancêtres, vérifie si le sirop 
d'érable sera en quantité suffisante pour verser sur les 
nombreuses crêpes, préparées pour assouvir l'appétit de tous 


suite du journal no 3 


Les Elèves de l'Ecole 
Lucien Beaudoin Divertis- 
sent leurs Parents. 


La soirée récréative pré- 
parée pas les élèves de 
l'école Lucien Beaudoin, 
qui devait avoir lieu du- 
rant la Semaine Fran- 
çaise, mais qui avait dû 
être remise” à cause du 
mauvais état des routes, a 
remporté, le 9 février der- 
nier, un immense succès. 
Devant une salle remplie à 
craquer, les élèves firent 
leur entrée au son d'une 
marche entrafnante, exé- 
cutée par les élèves de 
musique des 7ème et 
8ème années, sous la 
direction de Mme Marie- 
Jeanne Rondot, conseil 
lère en musique des éco- 
les séparées. Chaque 
classe avait préparé un 
numéro de musique, de 
chant, d'expression cor- 
porelle, de danse, de 
marionnettes, Une say- 
nète ou une mime, et si 
l'on en jüge par les réflex- 
lons entendues à la sor- 
tie, les parents étaient 
tous-ravis”de l'excellent 
programme présenté et de 
la” qualité du français 
parlé parles élèves. 
BRAVO | à tous les 
élèves, à leurs profes- 
seurs et à leur directrice, 
Soeur Lucille Breauit. 


* del'A.P.I. 


Français 


Les 30,31 janvier et le ter février, les portes de l'école Ste 
Thérèse, 5305 est Tecumseh, étaient ouvertes au public de 
10h00 à 17h00, de 19h00 à 21h00 pour la vente de livres 
français [Editions Leméac] et de disques français [Cana]. 
Mile Théodora Villemaire [droite] s'entretient avec une cifente 
Mme Georgina Langis. Mme Raymonde Bisnaire, conselllalt 
les gens sur le choix des livres. 


Le 
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MOTS CACHES 
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Fi 


Antérieurement 
arrogance 
atomes 


aventurier 


Céleste 


cornes 
Devenir 
Elèves 


Fatigue 
fermeture 
férue 
futile 


fumer. 


Lavoir 


Ce 


EICICIENENENCE 
CE AIEENCSE 


ñ se Pas 


noires 


notification 


Pages 

palace 
partiel 
permis 


protêt 


Refrains 


rive 


rouges 


ruelles 


Sale 


saturne 


sauce 
servitudes 
site 


songer 


Tardif 
trace 
traitement 


transversale 


trésor. 


trève 


Volonté 


(006 GC00666 


123 4 5 6 7 8 9101112 


PROBLEME NO:.1 


HORIZONTALEMENT 


1—Comestible, — Eclat de voix. 

2—Action d'étirer. — Bande de 
métal. 

3 Qualité de ce qui est rare 
Local vitré. 

4—Sa Sainteté. — Ch:-1, de e. (Or- 
ne) —— Sainte. 


5—Sorte de greffes. 
6—Marque pour se rappeler — 
Charge d'un âne. — Unique en 
son genre. 
7—Sans déguisement, — - Espèce de 
chou-navet. 
8—Mois de l'année. — Charger 
d'images. 
9—De la nature de la graisse — 
Soeur. —- l’ont de Paris. 
10—Deux voyelles. —— Tête d'une ti- 
ge de blé, — Abrév, de saint. — 
Deux. 
11—-Dans. -— Qui n'est pas commun. 
— Adresse, 
2—En simple particulier. 


— Je vois que dans six mois, une de nos riches parentes mour- 
ra, et vous léguera sa fortune. 

— Y aurait pas moyen d’arranger ça pour le mois prochain? 
J'ai une grosse traite à payer. 


S9S1019 SJOLU S8P UOIINOS 


VERTICALEMENT 


1—Personne considérable, illustre. 


2-—Enlevas. -— Qui travaille ma- 
nucllement. 

4 Art de hincer: Ravira. 
Né. 

4—Dieu de la gucrre. = - Mise en 
circulation. 

5 Détériorer. —— Article espagnol. 
-—— Petite prairie, 

6--Kils de Pandion. -- Année. 
Sorte de jeu de quilles. 

7-—Réitération. —  Percevoir par 
l'un des sens. — De la gamme. 

8-—Venn au monde. = Monnaie ja- 


ponuise. 
9—Demeurait. 


10— Carton mince. — Nombre des 
années. 

11—Marquer de Ia joie. — Temps 
futur (pl). 

12-—Espuce de terre. — Ferait usu- 
se, 


ozobede|e 
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avec la collaboration de l'Office de la langue française, 
700, boulevard St-Cyrille est, salle 203, Québec (Qué.) GIR 5A9 


On parle français . 


lOn pare rançais.… CE 


| 


@ au téléphone 


© Dans une conversation téléphonique, c'est le demandé (ou 


l'appelé) qui parle le premier. Il dit en général: Allo! En 
France, on dit souvent: Allo! j'écoute. Mais l'interjection 
Allo! suffit amplement. Quand le demandé est un établisse- 
ment, la personne qui répond au téléphone en donne le 
nom. Par exemple: Hôpital Saint-François d'Assise. [l'est in- 
utile et incorrect d'ajouter Bonjour à cette mention. 


@! Le demandeur (ou l'appelant) demande alors la personne à 
qui il veut parler: M. Roussel, s'il vous plaît. Quand celui- ci 
répond, le demandeur se nomme: Gilles Lafrance à l'ap- 
pareil ou Ici, Gilles Lafrance. Les deux personnes ainsi mises 
en présence sont des correspondants. 


e Dans un établissement ou une entreprise, la standardiste 
achemine l'appel vers le service ou le bureau où se trouve la 
personne à qui le demandeur veut parler. Celui-ci peut donc 
être obligé de répéter le nom du correspondant qu'il veut 
atteindre: M. Roussel, s'il vous plait. Dans certains cas, ilest 
bon que la personne qui répond s'identifie après avoir 
donné le nom du bureau ou du service: Par exemple: Bureau 
du directeur général, Lisette Bergeron à l'appareil. 


© Une secrétaire peut demander: De la part de qui? (et non 
“Qui parle?) avant de donner la communication à son 


patron. D'autre part, chaque fois qu'on fait attendre quel- 
qu'un au bout du fil, on dit: Ne quittez pas (et non ‘Gardez 
la ligne"). 


® A la fin d'une conversation téléphonique, si le demandé a - 


rendu service au demandeur, celui-ci d'habitude le remer- 
cie. Le demandé dit alors je vous en prie, de rien, il n'y a pas 
de quoi, à votre service. Le mot ‘bienvenue! dans les cir- 
constances est incorrect et constitue un anglicisme (traduc- 
tion littérale de l'anglais welcome"). 


© Sila conversation téléphonique ne comporte pas un service 
rendu par le demandé au demandeur, celui-ci se contente 
de dire au revoir, à demain, ou à bientôt (s'il y a lieu.) 


© Les règles qui précèdent ne sont pas dictées par un souci 
d'esthétique. Elles sont avant tout pratiques et visent à 
réduire. au minimum les pertes de temps. 


Description d'appareils téléphoniques 


Toute installation de téléphone comprend deux organes 
essentiels et semblables, l'un placé au départ, l'autre à l'ar- 
rivée, et reliés entre eux par une ligne à double fil. Ces organes, 
placés à chaque extrémité d'une ligne, portent le nom de poste. 


Il'existe plusieurs façons de subdiviser les postes téléphoni- 
ques: r 


Tiré de Vocabulaire du téléphone" 


@ au magasin 


@ à la cuisine 


NATIONAL TRAVELLER HOTEL 


675 Goyeau, Windsor 


258-8411 


Banquets, salon; salle àmangeret chambres 


1 — Anniversarysale 

2 — Atalowprice / lowprice / low priced 

3 — Bargain 

4 — Bargain sale / sale 

5 — Bargain basement 

6 — Bargain counter 

1 — Bargain price / reduced price / sale price 
8 — Bonus (gift) 

9 — Cash discount / discount 


10 — Cashsale 

11 — Clearance / clearance sale 

12 — Close out / to sell off / to sell out 

13 — Closing down sale / winding-up sale 
14 — Deal 

15 — Discount 

16 — Discountprice 

17 — Easy payment plan / easy terms 
18 — Factory price / wholesale price 


1 — Vente-réclame d’anniversaire 
2 — Abas prix / (à) bon marché / bas prix 


solde/ vente de soldes / vente-réclame 
5 — Etage de soldes 
6 — Comptoir de soldes / Comptoir du bon marché 
L — Prix réduit / prix de solde / prix d'occasion 
— Prime 


9 — Escompte de caisse (au comptant) / escompte 


comptant / escompte (commercial) 


1. Elément tubulaire 
2. Cuvette 
3. Anneau 


Palpeur à ressort 


Quincaillerie Pattenaude 


7180 rue Técumseh, Pointe-aux-Roches 
cadeaux cartes françaises 
peinture - plomberie 


798-3556 


Az, 


10 — Vente au comptant 
11 — (vente de) liquidation / (vente en) solde / 


3. Occasion /aubaine DRE Xe nte de soldes /,vente au rabais nine 
4 Ventea pere bais / (vente en) 12 — Liquide Sins 


13 — Solde de fermeture / solde de clôture 
14 — Marché / affaire 
15 — Rabaiïs / réduction 


:16 — Prix minimarge 


17 — Facilités de paiement 
18 — Prix à la production / prix du fabricant / prix 
d’usine / prix de gros 


Tiré de ‘La vente promotionnelle"! 


ANS 


EVE SZ 
CS AS 


Plaque froide de cuisson 


1. Gril 
2. Lèchefrite 


Tiré de ‘Terminologie des appareils électro-ménagers" 


. 
Chez Cormier 
Epicerie £ 
vente de viande au prix du gros 
découpage avec casier loué 


798-3028 
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Gérard Filion n'aura 


Sur la scene provinciale et nationale 


pas un procès en français 


per Alain Dexter 


TORONTO — L'ancien président de 
Marine Industries, M: Gérard Filion qui 
doit répondre à des accusations de frau- 
de en rapport avec la célèbre affaire 
des contrats de dragage du St-Laurent 
et du port de Hamilton, vient de perdre 
tout espoir d'obtenir un procès en fran- 
çais en Ontario. 


Le juge William Parker de la cour 
supérieure de l'Ontario a rejeté, hier 
après-midi, une requête des avocats de 
M. Filion, qui réclamaient que leur 
client soit jugé dans le district judiciai- 
re d'Ottawa, au lieu de celui de Toron- 
to, “afin de pouvoir obtenir un procès 
devant un juge et un jury bilingue”, 
précise le libellé de leur requête. 

Dans un jugement qu'il a rédigé en 
moins de dix minutes, le magistrat a 
souligné que “la justice serait très mal 


par Alain Dexter 

TORONTO — M. Gérard Filion a 
déclaré, hier matin, au cours d’une 
brève entrevue juste avant l'ouver- 
ture dès audiences de la Cour su- 
prême de l'Ontario, que s’il avait 
demandé-un procès en français, c'é- 
tait parce qu'il refusait de croire 
qu'un Canadien français puisse per- 
dre le droit d'utiliser sa langue dans 
une cour de justice située à l’exté- 
rieur du Québec. 

“Est-ce que l’on perd ses droits 
de citoyen à chaque fois que l’on 
traverse de l’autre côté de l'Ou- 
taouais’, devait-il ajouter. 

. M: Filion estimait, hier matin, 
que son procès ne durerait que de 4 
à 5 semaines s’il devait avoir lieu à 


servie” s’il fallait qu’il accepte les argu- 
ments des procureurs de M. Filion, 
étant donné que les accusations portées 
contre ce dernier ont trait “à des actes 
de conspirations commis (présumé- 
ment), en tout ou en partie, dans le dis- 
trict judiciaire de Toronto et que la ma- 
jorité des accusés, de même que les 
avocats qui les représentent, sont de la 
région de la Ville-Reine”. 

Le juge Parker devait également in- 
voquer les dispositions de l’article 127 
de la loi de la magistrature qui stipule 
que seul l'anglais doit être la langue 
des tribunaux en Ontario, pour nier à 
M. Filion le droit d’être jugé dans l’une 
des deux langues officielles du Canada. 

Cette décision est survenue après un 
vif échange, où le tribunal a refusé de 
se faire entendre, sous prétexte que 


Filion refuse de perdre ses 
droits à l'extérieur du.Quéi 


toute déclaration de sa part tendrait à 
intensifier encore plus “l'orientation 
politique qu'a déjà prise cette cause”, 
devait déclarer le juge Parker. 

L'un des avocats de l'accusé, Me Ed- 
ward Greenspan, avait précédemment 
tenté de persuader le tribunal que la re- 
quête de son client pour l'obtention 
d'un procès devant un juge et un jury 
bilingues s'appuyait sur quatre points 
fondamentaux incontestables, qu'il a 
énumérés comme suit: 


— Même si 90 pour cent des accusés 
(individus et corporations) sont de lan- 
gue anglaise, tous les témoins de la dé- 
fense (de M. Filion) sont de langue 
française, 

— Le gouvernement fédéral s'apprête 
à présenter un projet de loi qui recon- 


’ 


Ottawa. Toutefois, comme le tribu- 
nal a rejeté sa requête et qu'il faut 
donc être jugé en même temps que 
10 autres présumés conspirateurs, il 
sait qu'il lui faudra demeurer à To- 
ronto beaucoup plus longtemps. 

Le juge Parker a annoncé à cet 
effet que les prévisions les” plus 
conservatrices permettaient d'envi- 
sager un proces ‘d'une durée de 4 
à 5 mois”, ajoutant que les débats 
pourraient même se poursuivre 
pendant 6 à 7 mois. ‘C'est vrai- 
ment difficile de déterminer une 
telle chose avec plus d’exactitude”, 
at-il ajouté. 

Etant donné qu'il s'agira proba- 
blement du procès le plus long 


. dans les annales judiciaires! cana- 
“diennes, l’on a décidé de porter de 


$10 à $40 par jour l'allocation ver- 
sée aux mernbres du jury. 

La sélection des jurés ne com- 
mencera toutefois que lundi pro- 
chain, même si les noms de 259 
personnes ont déjà été retenus et 
qu'elles ont été appelées à faire 
acte de présence en Cour, hier ma- 
tin. 


“Il nous a fallu aller chercher . 


autant de gens afin d'être certains 
d'en trouver au moins 42 à qui une 
telle tâche ne causera pas trop de pré- 
judices’”, a conclu le juge Parier. 

Tiré du Droit 


naîtra aux personnes accusées dans une 
affaire de conspiration de subir leur 
procès dans l'une des langues officielles 
du pays. 

— L'idée de se voir offrir les services 
d'un interprète s'avère outrageante 
pour. un représentant de l’une des deux 
nations fondatrices du Canada, car ce 
même genre de service est offert à tout 
nouvel arrivant au pays, qu'il soit d'ori- 
gine chinoise, italienne ou autre. 

— cette affaire (l'affaire Filion) est 
devenue un symbole pour tous les Ca- 
nadiens français, car elle tend à démon- 
trer qu'à l'extérieur des limites du Qué- 
bec, la justice de leur pays ne parle que 
l'anglais. 


Tiré du Droit 


\ sa 


Gérard Filion 


Spicer et Laurin participeront 
au colloque sur la francophonie 


OTTAWA — M. Camille 
- Laurin, ministre. du Déve- 


loppement culturel du gou- - 


vernement du Québec et 
M.. Keith Spicer, ancien 
commissaire aux langues 
officielles participeront à 
un colloque sur la franco- 
phonie ontarienne qui aura 
lieu les 2 et 3 mars à l’uni- 
versité Laurentienne de 
Sudbury. 

M. Laurin inaugurera le 
colloque en prononçant une 
conférence le jeudi soir sur 
la Charte du français au Qué- 
bec et les francophones hors 
Québec. M. Spicer pour sa 


part participera à un débat 
public, vendredi après-midi, 
qui portera sur l'avenir de la 
francophonie ontarienne, 


Organisé par le Conseil 
de l'enseignement du fran- 
çais de l'université Lauren- 
tienne, ce colloque réunira 
également des conféren- 
ciers et participants qui 
analyseront la situation 
franco-ontarienne à l'heure 


= du débat constitutionnel ca- 


nadien. 


M. Pierre Savard, profes-. 


suer au département d'his- 
toire de ‘Luniversité d'Ot- 
tawa et auteur d'un récent 
rapport sur la vie culturelle 
des francophones ontariens, 
prononcera une conférence, 
vendredi matin, le 3 mars, 
intitulée: “La francophonie 
ontarienne, d'hier à de- 
main”. 


Au débat public qui clô- 
turera le colloque participe- 
ront outre M. Spicer, MM 


* Rémy Beauregard: secrétai- 


re général de l'Association 


- canadienne-française de 


l'Ontario (ACFO). Gérald 


Godin, député péquiste de 
Mercier à l’Assemblée na- 
tionale du Québec et Gé- 
rard Lafrenière, directeur 
du Centre d'éducation per-\ 
manente de l'université Lau- 
rentienne. 


M: René Brunelle, minis- 
tre du gouvernement onta- 
rien prononcera tout proba- 
blement une conférence 
vendredi matin. 


Le public est invité à 
participer à ce colloque qui 
se tiendra à l'Ecole des 
sciences de l'éducation. 


Tiré du Droit 


#3 


En forme. pour mieux vivre! 


Avant de partir 
n'oubliez pas de 
donner de votre 
sang à la 


RORREZ Dÿ SANG REGULIEREMENT 
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LI ” s 


LES BOUTIQUES DE VICTORIA 


Carnaby Street est démé- 
nagée du centre de Lon- 
dres au centre-ville de Vic- 
toria  (Colombie-Britanni- 
que) et ce nom n'évoque 
plus celui d’une artère acha- 
landée, mais celui d’une 
boutique. 

La boutique a perdu son 
caractère britannique rem- 
placé maintenant par un 
certain exotisme. Les clients 
peuvent y trouver aussi 
bic des tonkas que des 
anneaux de méditation ti- 
bétains sérigraphiés ou une 
robe de cérémonie chinoi- 
se brodée de 1880. 

Des robes longues aux 
couleurs vives et des caf- 
tans indiens voisinent avec 
des robes blanches mexi- 
caines bordées de dentelle 

‘et à col haut. Ces robes 
qui rappellent la mode vic- 
torienne - de l’époque vic- 
torienne et non de la vil- 
le de Victoria - connaissent 
la faveur des clientes comme 
robes de bals de finissants 
ou commie robes de mariées. 

La mascotte de l'endroit, 
un éléphant des Indes rem- 
bourré sur forme de bois 
est bien en évidence, dans 
un, coin de la boutique. 
Hissé” sur une table, il 
est.penché-d'un côté et 


rines de porcelaine, des 
plateaux en poreclaine de 
Dresde bordés d’or, de pe- 
tits farfadets irlandais et 
de la porcelaine allemande 
de marque Rosenthal. 

Si on peut trouver de 
la porcelaine, on peut 
habituellement y trouver 
également de la verrerie, 
du verre irlandais Galdway 
ou des oiseaux aquatiques 
décoratifs. 

Mais ces boutiques ne 
vendent pas que de la 
porcelaine et du verre. L’U- 
nion soviétique offre aux 
clients des boîtes de papier- 
mâché lacqué, dans des tein- 
tes d'orange, de vert, de 
jaune et de rose éclatants 
peints sur fond noir bril- 
lant, 

A côté se trouvent de 
délicats échantillons de 
verre poli italien avec des 
fleurs peintes sur la sur- 
face de verre blanc opa- 
que. 

On y trouve aussi des 
fleurs anglaises conservées 
dans des pots de verre, 
des garnitures de cuivre et 
des tasses de thé, des cen- 
taines et des centaines de 
fasses de thé en porcelai- 
ne 

La boutique Edinburgh de 


semble légèrement grisé GovemmentsStreet spécial 
ne "pas à vendre, sée en lainages canadiens 


RS OR RS I PT NT NE RE Te nn te © Aa di Qi eg At) 


d’autres le sont: 

Le décor de (Carnaby 
Street est aussi intéressant 
que les articles en vente. 

Aux murs sont accrochés 
des tapis afghans tissés à 
la main ct des courroies 
richement brodécs dont les 
nomades $e servent pour 
tenir Icurs tentes de peaux: 

Certaines armoires et le 
manteau de cheminée du fo- 
yér proviennent de vieilles 
maisons de Victoria qu'on 
a démolies. On s'en sert 
aujourd'hui pour exposer 
des bijoux anciens et tri- 
baux originaux. 

Les flâneurs profiteront 
autant que les acheteurs 
d’une visite à Carnaby 
Street. Son personnel se 

. fait un plaisir d'expliquer 
l'origine des objets et de 
montrer aux visiteurs la pa- 
noplie d'articles insolites 
ei magasin, 

Les nombreuses boutiques 
de Government Street res- 
semblent à un petit co 
d'Angleterre et elles se trou- 
vent à quelques pas seule- 
ment de Yates Street: 

Un certain nombre de 
boutiques, entre autres, 
Sydney Reynolds Ltd: et 
Montague Ltd. vendent de 
la porcelaine anglaise de 
belle qualité. 

Même si la plupart. des 
anciens motifs créés par 
des maisons bien établies 
.comme Royal Worcester: 
Wedewood et Spode sont 
toujours populaires, la por- 
celaine moderne s’est mise 
à la mode du jour. Ses 
couleurs sont plus éclatan- 
tes, on retrouve parfois des 
combinaisons de: couleurs 
inhabituelles et les motifs 
correspondent au style de 
vié des jeunes d'aujourd'hui. 

Les acheteurs y trouye- 
ront aussi de délicates figu- 


et britanniques peut satis- 
faire les clients puisqu'elle 
possède presque tous les 
tartans imaginables. 

Les étagères sont couver- 
tes de tartans vendus à la 
verge. Les motifs Black 
Watch et Royal Stewart 
sont parmi les plus popu- 
laires._ Chaque province 
canadienne a un  tartan 
distinctif qu’on peut ache- 
ter. 

Pour ceux qui préfèrent 
le prèt à porter, ka bouti- 
que offre des jupes, des 
capes, des vestes et des 
kilts écossais. 

Pour ceux qui veulent 
être élégants tout en res- 
tant chaud, il y a les chan- 
dails classiques, les confor- 
tables foulards de mohair, 
les chäâles et les couvertu- 
res. 

Ceux qui aiment les sucre- 
ries ne doivent pas man- 
quer d'arrêter à Rogers 
Chocolates sur Govern- 
ment Street. 

Une fraiche odeur de cho- 
colat les accueille à 1 por- 
te, 

Une fois à l'intérieur, les 
yeux se régalent de ran- 
gées de chocolats disposés 
sur des armoires de verre 
à base de marbre. 

Les chocolats fourrés à 
la vanille, à l’érable ou à 
la menthe satisferont les 
goûts. simples, tandis que 
les plus audacieux auront 
peut-être envie d’essayer le 
délice à la cerise et aux 
noix ou les morceaux au 
rhum et au beurre. 

On fabrique le chocolat 
sur place sans utiliser aucun 
additif où agent de conser- 
vation. Le chocolat pur et 
légèrement amer. compense 
la douceur des garnitures. 
La combinaison de saveurs 
est délicieuse. 


Ex € 


Fondée en 1885, la maison 
livre des bonbons dans le 
monde entier. Ses chocolats 
ont fait le délice de la 
Reine Elizabeth IL et de 
la Reine Mère. 

IL est possible de faire 
des emplettes très intéres- 
santes dans certains quar- 
tiers restaurés de Victoria. 

Bastion Square n'est plus 
une forteresse. On y trou- 
ve aujourd'hui des bouti- 
ques de vêtements et d’ar- 
tisanat. 

À quelques pas de là, 
c'est Trunce Alley avec ses 
vieux Jampadaires anglais 
et ses. paniers de fleurs 
suspendus. 


(S.0P.) Les fabricants de 
céréales ne doivent certaine- 
ment pas apprécier le fait 
que le gouvernement leur 
ait ordonné d'indiquer la te- 
neur en sucre de leurs 
produits sur les boites. C'est 
que plusieurs céréales, en ef- 
fet, contiennent beaucoup 
trop de sucre; de ce fameux 
sucre qui se transformera 


-13 fabricants se partagent 
le marché, mettant en vente 
74 types de céréales. Le par- 
tage est inégal puisque seu- 
lement 30 o/o des fabri- 
cants vendent 70 o/o de 
toutes les marques. 

Notez en passant que le 
sucre coûte dix sous la li- 
vre, aussi les fabricants en 
utilisent-ils beaucoup, mé- 
me dans certaines céréales 
dites “natures” afin de ré- 
duire les coûts de produc- 
tion. Songez que certaines 
boîtes de céréales se ven- 
dent $1.50... 

Mais la farce a assez duré 
et le public pourra désor- 
mais savoir exactement ce 
qu'il achète. En fait, les cé- 
réales les plus sucrées sont 
celles qui s, vendent le 
plus cher et, en plus, elles 
ne contiennent plus les vi- 
tamines originales maisbien 
celles ajoutées par le fabri- 
cant. La valeur nutritive des 
céréales est ainsi fortement 
modifiée et pas toujours 
pour le mieux! 

A cette accusation de ren- 
chérir sur le sucre, les com- 
pagnies répondent que le 
public lui-même demande 
de tels produits. Alors, com- 
ment se faitilque certaines 
d'entre elles dépensent des 
fortunes en publicité. Kel- 
logg's , l’un des géants du 
marché a dépensé à lui seul, 
en 1976, plus de $6751, 
000 pour annoncer ses pro- 
duits. 

Voici donc une liste de la 
teneur en sucre des 74 pro- 
duits que les Canadiens sont 
appelés à consommer au pe- 
tit déjeuner le matin. Cela 
vous semblera certainement 
très édifiant. D'abord, les 
moins sucrées, avec seule- 
ment 49 o/o de sucre. 

De la compagnie Quaker: 
Riz soufflé. Blé soufflé Pe- 
ter Pan, Gruau 1 minute, 


graisse inutile. 


Market Square rappelle 
une cour du vieux monde, 
entourée de murs de pierre, 
de galeries et d'escaliers 
extérieurs. 

On y compte 40 maga- 
sins qui peuvent aussi bien 
vendre des aliments natu- 
rels que des ustensiles de 
cuisine ou du fudge. Ceux 
qui ont envie de quelque 
chose de différent le mi- 
di peuvent se rendre au 
restaurant grec. 

Pour obtenir des” rensei- 
gnements d'ordre général 
sur le tourisme au Canada, 
s'adresser à l'Office de 
tourisme Canada, 
150, rue Kent, Ottawa. 


du 


Shredded Wheat et saveur 
de malt, Blé soufflé, Gruau 
1 minute régulier. La 
compagnie Nabisco offre ses 
Shredded Wheat en bou- 
chées ou ordinaires, la Crè- 
me de blé régulière ou rapi- 
de ou encore en prépara- 
tion instantannée. 

Autres bons produits peu 
sucrés: de McNair les flo- 
-cons d'avoine à cuisst 
de, le blé soufflé de New- 
port, la céréale Red River 
de Maple Leaf, Oatmeal de 
Ogilvie, Grape-Nuts de Ge- 
neral Foods, Wheetabis de 
Wheetabix ainsi que les 
Cheerios et les Wheaties de 
General Mills. 

Les céréales suivantes va- 
rient de 50 à 99 o/o 
en teneur de sucre: de Gene- 
ral Mills, les Corn Flakes. 
Les suivantes appartiennent 
toujours à la compagnie Kel- 
logg’s: Com Flakes, Special 
K, Product 19, Bran Flakes 
et Rice Krispies: 

De 100 à 149 o/o: 
Grape Nut Flakes de Gene- 
ral Foods et Croquants Gra- 
nola avec miel et amandes 
de Sunny Crunch. De Na- 
bisco: Flocons de riz, Shree- 
dies et Grain Tewam. De 
Kellogg’'s: Pep , Raisin Bran, 
All-Bran. 

De 15 à 19.9 0/0: De Kel- 
logg's: Mini-Wheats, sucre 
brun, ou frosted, Céréale de 
blé entier au parfum d'éra- 
ble et sarrasin, Bran Buds. 
De la compagnie Quaker: 
Croque witure ordinaire ci 
pomme et canelle et gruau 
prét à servir avec sucre 
et épices. Granola ordinaire 
et avec noix et raisins de 
Canadian Sales. Granola 
avec amande et miel et cro- 
quante Granola aux fruits 
et noix de. Sunny Crunch. 
Les Gran Flakes de General 
Foods. Les Alpen de Whee- 
tabix, ainsi que les 100,0/0 


Bran de Nabisco. 

Et ça grimpe encore plus 
en teneur de sucre. De 20 
à 29,9 0/0. Les divers grinu 
Robin Hood et de Quaker 
ainsi que leurs Croque Natu- 
re au raisins secs et dattes. 
Les Alphabits et Honey 
Combs de General Foods. 
Le Granola raisins secs de 
Sunnÿ Crunch et les Gol- 


DANGER CEREALES 


den Honey de Nabisco. 

30 à 399 o/o: Gruau 
avec raisins secs et épi- 
ces, prêt à servir de Qua- 
Ker, aussi le Capitaine Crou- 
che. Trix, Lucky Charms et 
Cocoa Puffs de General 
Mills, Frosted Elakes de Kel- 
logg’s et Froot Loops. 

Les pires avec une teneur 


cuissonirapie 


Ce singulier pâté de mai- 
sons de la rue Osborne à 
Winnipeg (Manitoba), avec 
sa multitude de petites bou- 
tiques où on peut encore 
faire des trouvailles, attire 
plus d'un brocanteur et chi- 
neur. Ce paradis des curio- 
sités est situé entre les 
rues River et Stradbrook, 
sur Les bords de l'Assini- 
boine, juste en face des é- 
difices du Parlement pro- 
vincial.. La plupart des 
grands hôtels de Winnipeg 
et l'ultramoderne centre 
des congrès sont seulement 
à quelques minutes à pied 

Le village ne compte pas 
moins de 40 boutiques et 
restaurants, où les clients 
Sont servis par le propriétai- 
re en personne, qui est 
souvent en même temps 
cuisinier ou artisan. 

On peut tout aussi bien 
aller chiner des livres chez 
Mary Scorer, marchander 
des tapis de bain à l’'échop- 
pe The Elegant John ou dé- 
nicher à la Creative Cuisine 
ce petit ustensile qui fera la 
fierté de vos fourneaux. À 
Gads Creations, on vous 
montrera un collier pendant 
que vous ferez le tour du 
magasin. Un peu plus loin, 
c'est la foire aux. cuivres, 
aux jouets, aux animaux 
domestiques, à la broderie, 
aux articles de bois, aux 
meubles et aux innombra- 
bles autres objets et babio- 
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Cette jolie veste rouge, co- 
ordonnée à un pantalon de 
couleur marine, se porte 
avec un chandail à col rou- 
lé, rayé rouge et bleu. C'est 
un tricot de polyester q'i 
se détaille environ $140. 
chez “Butte Knit”’. 


en sucre de 40 à 55 o/o. 
De Kellogs's: Boo Berry, 
Count Chocula et Franken- 
berry. Ces deux compagnies 
se partagent dont le plaisir 
de vous faire déjeuner le ma- 
tin à la façon la plus sucrée 
qui soit! Voyez-y, pour le 
bien-être. de votre famille! 
uvee.s: 
les. : 

Les gourmets sauront ap- 
précier - et pour pas cher. 
les spécialités des petits res- 
taurants du village. Chez Ba- 
sil, par exemple, un excel- 
lent diner pour deux per- 
sonnes arrosé de vin fran- 
çais, ne vous coûtera 
plus de $15 (tarif de 1977). : 
Pour ajouter à l'originalité 
des licux, les boutiques lo- 
igées dans un même bat 
ment donnent toutes sur 
une suite d'arcades intérieu- 
res. L'Association des com- 
merçants d'Osborne Street, 
chargée de la sauvegarde et 
de la rénovation du quar- 
tier, préserve jalousement 
le cachet de ses petites 
boutiques. 

Dans les quartiers moder- 
nes de Winnipeg, le Villa- 
ge apparaît à beaucoup com- 
me un anachronisme, mais 
c'est en fait la renaissance 
d’une époque révolue et ori- 
ginale de la manière d'of- 
frir des produits modernes 
à la façon de jadis. Si vous 
rêvez d’un vrai moment de 
détente tout en faisant vos . 
achats, aller flâner rue Os- 
borne. 

Pour tout renseignement 
sur le tourisme au Canada, 
prière de s'adresser à l'Of- 
fice de tourisme du Cana- 
da, Ottawa, Canada, KIA 
OH6. 


Le système métrique — 


ça s’apprend 


EE TS 


Le GCoin-des-Sports----- 


Ligue de Hockey de l'Association Francophone 
des Sports de Windsor et du Comté 


Résultats des joutes des 11 et 12 février 


Parties gagnées Parties perdues Parties annulées Total des Points 


Léo Sports Shop 7 9 O A 
Emery Tavern | 10 5 L DE 
Ford Company 9 5 2 20 
Les Castors €) 13 (e) 6 
Girard Excavation 4 112: O 8 
Wheatley Matchs 14 1 1 29 


Classement en date du 12 février 


1ère place Wheatley Manufacturing 2ème place Emery Tavern 3ème place Ford Company 


4ème place Leo Sport Shop 5ème place Girard Excavating 


6ème place Les Castors 


Les problèmes entre patrons etou 


sont maintenant souvent résolus 
avant de devenir des conflits. 


La médiation préventive est un 
nouveau service offert par le Service de 
conciliation et de médiation de l'Ontario 
du ministère ontarien du Travail. 

Voici commentiil fonctionne: Parfois 
après la fin des négociations collectives 
et la signature d'une convention, il peut 
y avoir des questions qui laissentun 
goût amer aussi bien au patron qu'aux 
ouvriers. Les positions peuvent se durcir 
et ces questions peuvent devenir des 

barrières au cours des 

prochaines négociations. 
Un système de contrôle 
avertit le service 
de la nécessité de 
l'intervention 

rapide d’un 
médiateur 


Voilà en quoi 
consiste 
la médiation 
préventive 
de l'Ontario. 


dans ce genre de situations. Le 
médiateur contacte les parties 
concernées et étudie les possibilirés de 
discussions avant les prochaines 
négociations. Dégagé de l'atmosphère 
des négociations en période de crise, le 
médiateur peut aider les deux parties à 
discuter des questions délicates, 
identifier les causes de friction et 
encourager la compréhension'et la 
collaboration. 

Les premières négociations 
collectives sont souvent bloquées à 
cause d'une rupture des relations entre 
les parties adverses. Le médiateur 
préventif s'efforce d'améliorer cette 
relation, d'encourager la diseussion'et 
de dégagér la voie vers un règlement 
négocié. 

Un service de médiation ne peut pas 
être complet s’il s'oceupe uniquement 
de négociations en période de crise et 
ignore les causes réelles du conflit. 

‘Pour plus de renseignements, écrivez à: 

Service de conciliation.et de 

médiation de l'Ontario 

400, avenue University 

Toronto (Ontario) M7A 1T7 


Bette Stephenson, M.D., 


Ministre du Travail 


William Davis, 
Premier ministre 


Province de l'Ontario 


8h00 Oum le Dauphin Blanc 

8h15 Colargol 

8h30 L'Atelier des Pissenlits 

9h00 Heidi. Remue-ménage dans la 
maison Gérard 

9h30 Wickie. L'Ile aux fantômes" 
10h00 Temporel. ‘L'Esprit de famil- 
le 

10h30 Joe le Fugitif. ‘Chasse à 
l'ours”. 

11h00 Es-Tu d'Accord? 

11h30 Téléjeans 
Magazine-jeunesse. 

12h00 La Semaine Parlementaire 
13h00 Les Héros du Samedi. ‘Ho- 
ckeyBetC' 

14h00 Femme D'Aujourd'hui 

15h00 Défi. ‘Tahiti. Daniel et De- 
nise Roose font lé tour du monde 
sur un voilier de 30 pieds. lis sont 
les premiers Québécois à tenter 
cette expérience. 

15h30 Ciné-Jeunesse. La Vallée des 
rois. Aventures. Les aventures en 
Egypte de Carole et Daniel. En 
compagnie de leur père archéolo- 
gue, ils participent aux fouilles qui 
se font autour des Pyramides (UK) 
17h00 Bagatelle 

18h00 Génies en Herbe. Jeu-ques- 
tionnaire. 

18h30 Téléjournal 

18h35 Ici, Ailleurs 

19h00 Le Renard a l'Anneau d'Or 
Epi. 3. Le projet d'association Flé- 
ron-Strée semble devoir se réaliser. 
20h00 Angelique et le Sultan: Angé- 
lique a été vendue à un Sultan 
d'Alger qui collectionne les plus 
:. belles femme du monde! 1968. 

À 22h30 Téléjournal 

À" 22h45 Nouvelles du Sport 

L. 23h00 Politique Fédérale. Le Parti 
libéral. 


en légitime défense un Indien et 
s'empare d'une carte indiquant 
l'emplacement d'un canyon rempli 
d'or, propriété des Apaches. Il est 
fait prisonnier par un hors-la-loi qui 
le force à le conduire au conayon. 
Les deux hommes entreprennent le 
voyage en compagnie de deux fem- 
mes et d'un Indien, auxquels vient 
bientôt s'adjoindre un officier. (USA 
68( 


Quatre hommes sont tués par un 
voleur qui s'empare de la paye des 
ouvriers, dans le désert tunisien. La 
fille d'une mère arabe et d'un père 
français s'éprend du voleur (It 70) 


dim. 26 fév. 


9h00 Tom et Jerry 

9h30 Les Contes de la Rive. ‘Le 
Ramassage des marrons’. fdernière 
de 2] 

9h45 L'Eglise en Papier. ‘La Lettre 
aux Romains”. 

10h00 Le Jour du Seigneur 

11h00 Second Regard: Sous le 
chêne de Mambré. ‘Entre deux 
phares'. Reportage sur la Commu- 
nauté de foi de Havre-Saint-Pierre 
et des îles de Mingan. 

12h00 La Semaine Verte 

13h00 D'Hier à Demain. Klimt. 
Documentaire. Peintre, dessinateur 
et décorateur autrichien (862- 
1912), Klimt fonda et dirigea, en 
1897, la ‘Sécession! mouvement qui 
opposait à l'art traditionnel l'Art 
nouveau (AL. 74) 

14h00 L'Univers des Sports 


sam. 25 fév. 


Western. Un homme tue 


1h38 Le Désert de feu. Aventures. = 


Superior Motor Homes 


15h30. Sporthèque. Wimbledon 
1977. Demi-finale de tennis chez les 
hommes, avec Vitas Geruaitis et 
Bjorn Borg. dernière de 2) 

16h30 À Communiquer 

17h00 Ciné-Magazine. Critique de 
films. Chronique d'actualité. 

17H30 Terre et Moissons. 8e de 13. 
‘La Chine: Comment on parvient à 
nourrir 800,000,000 d'habitants. 
18h00 Aux Frontières du Connu. La 
Mer 6e de 4). ‘La Biologie marine et 
l'aquaculture’. 

18h30 Téléjournal 

18h35 Téléscopie 

19h00 Avec le Temps. Téléroman. 
‘La Mort de Bouchon’. 

19h30 Les Beaux Dimanches. Za- 
charie Richard. 

20h30 Les Beaux Dimanches. Le 
Procès d'Andersonville. (re de 2) 
22h15 Le Congrès D'Orientation du 
Parti Libéral Fédéral 

22h45 Téléjournal 

23h00 Sport-Dimanche 

23h15 Politique Provinciale. Le Par- 
ti Québécois, 

23h25 Quelque part quelqu'un. 
Drame. Seuls dans Paris, déambu- 
lent les amoureux, les malheureux, 
la foule. L'un est à la recherche de la 
sérénité, l'autre noie sa peur de la 
vie dans l'alcool, etc. Les destins se 
lient au hasard des rencontres mais 
tous sont seuls. FR. 71) 


lundi 27 fév. 


9h45 En Mouvement. ‘Condition- 
nement physique général”. Est-ce 
que l'exercice augmente l'appétit? 
10h00 Une Fenêtre dans ma Tête. 
10h15 Virginie 

10h30 Villages et Visages 

11h00 Les 100 fours de Centour 
11h15 Fables de la Fontaine 

11h30 Laurel et Hardy. ‘Ecosse 
frugale', Laurel et Hardy sont invi- 
tés chez une famille écossaise, 
12h00 Sésame  . 

12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Le Train Sifflera Trois Fois. 
High Noon]. Western réalisé par 
Fred Zinneman avec Gary er, 
Grace Kelly et Lloyd Bridges. Thois 
hors-la-loi arrivent à Hadieyville 
pour y accueillir leur chef qui doit 
descendre du train de midi. Leur 
butest de tuer le shérif qui, cinq ans 
auparavant, a obtenu leur condam- 
nation. L'hommeyde loi affrontera 


s seul sesennemis mortels USA 52) 


co en TE On ee anne er 


16h30 Alexandre et le Roi 

17h00 L'Heure de Pointe 

18h00 Ce Soir. Magazine d'i jure 
tion. 

18h30 L" ‘Âctuel £ 

19h00 Le Ski de Randonnée 

19h30 Faire et Défaire 

20h00 A Cause de mon Oncle. 
Téléroman. Rita et Luce reçoivent 
des coups de téléphones obscènes. 
Elles en parlent à l'abbé Dionne, 
20h30 Scénario. La Rose des sables 
Le de4) 

21h00 Jason King: 2: Mystifié par la 
disparition de trois importants délé- 
guës dans un ascenseur, le chef de 
police de Moscou ne voit qu'un 
homme pour y voir clair, 

22h00 Les Joueurs: Alpinisme. 
Deux jeunes alpinistes québécois 
nous parlent de ce sport sain et 
vivifiant entre tous. 

22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 Arsène Lupin. ‘La Danseuse 
de Rottenburg’. Lupin, en voyage à 
Rottenburg, porte secours à une 
jeune fille sur le point de se suicider. 
Tous ses malheurs:viennent du vol 
d'un tableau "qui constituait sa 
dernière garantie sur: Un emprunt 
important. 

24h05 Adolphe. Drame. Le fils d'un 
photographe de province veut tour: 
ner un film d'amateur d'après le 
roman ‘Adolphe' de Benjamin Cons- 
tant. Il obtient d'un comte la permis 
sion d'utiliser son château comme 
décor et confie le rôle de l'héroïne 
du roman à la gouvernante des 
enfants du châtelin. Une. passion 
amoureuse nait entre les deux, en 
dépit de leur différence d'âge. FR 
67) 


mardi 28 fév. 


9h45 En Mouvement. ‘Abdomen! 
L'engouement pour le sauna. 

10h00 You Hou. ‘Le Feu! (1re de 2) 
10h15 Au Jardin de Pierrot. ‘La 
Bonne Fontaine! 

10h30 Les Boucaniers d'Eau Douce 
10h50 Les Aventures Fantastiques 
11h00 Les Sunrunners 

11h20 La Nature et ses Merveilles 
11h30 Docteur Simon Locke. ‘La 
Suicidée de Dixon Mills’. Une névro- 
pathe s'enfuit dans la forét et, dans 
un dessein suicidaire, se déshabille 
malgré un froïd sibérien. 

12h00 Le Monde en Liberté. ‘La 
Faune des marécages canadiens’. 
Les petits animaux et oiseaux qui 
peuplent les marécages, dans le 
sud-oûest de l'Ontario: loutre, rat 
musqué, oies, canards, renard, raton 
laveur.… 

12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Les Barbouzes. Comédie. A la 
mort d'un trafiquant d'armes, les 
services secrets français délèguent 
auprès de sa veuve un de leurs 
agents opur tenter de récupérer les 
plans d'armes. Il doit faire face à des 
concurrents représentant divers 
pays. Comme la France ne peut 
offrir la forte somme pour racheter 
les plans l'agent reçoit l'ordre de 
séduire l'héritière FR 64) 

16h00 Bobino. 

16h30 Les Antipodes. Début. 

17h00 L'Heure de Pointe 
18h00 Ce Soir 

18h30 L'Actuel 

19h00 Le Monde Merveilleux de 
Disney. ‘Le Fantôme du marais’. 
dernière de 2). Perdu dans les 
marais, Lenny est capturé par. un 
meurtrier.  * 

20h00 Grand-Papa. Téléroman. 
Jean-Paul veut s'expliquer avec 
Armande, Les enfants craignent une 
séparation. 

20h30 Vedettes en Direct 

21h00 Les As. Téléroman. Le gar- 
dien de buts va-t-il céder aux 
menaces de ses agresseurs?. 

21h'30 Télémag 

22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 Rencontres 

23h35 Propos et Confidences. An- 
dré Turp se raconte {re de 3) 

24h05 Ramenez-le mort ou vif. |f he 
Hollers, Let Him Go]. Drame. Un 
Noir s'évade de la prison où il est 
détenu pour un crime qu'il n'a pas 


‘ 


lui. I le force, 4 la pointe du révolver, 
à tuer.sa femme, et lui offre dix mille 
dollars et sa voiture pour fuir. Le 
Noir tente d'expliquer à la jeune 
femme la raison de son intrusion 
dans sa chambre, mais celle-ci 
s'évanouit et il en profite pour 
prendre la fuite. [ISA 68) 


mer. ler mars 


9h45 En Mouvement. Condition- 
nement physique général! Façons 
de se préparer pour les urgences 
physiques, 

10h00 La Boîte à Lettres 

10h15 Virginie 

10h30 Les Apprentis Cuistots 
11h00 Les 100 Tours de Centour. 
11h15 Jongleries Mathématiques 
11h30 Mon Pays, mes Amours. 
*Yamachiche'. Des membres de la 
famille Bellemare nous parlent de 
leurs expèriences en culture et en 
élevage. 

12h00 Mini-Fée. ‘Le Trésor caché". 
12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Le Temps de Vivre 

16h00 Bobino 

16h30 Le Grenier. Sädhu a mis au 
point une potion pour tenter de 
guérir Frimousse. 

17h00 L'Heure de Pointe. 

18h00 Ce Soir 

18h30 l'Actuel 

19h00 Les Belles Histoires des Pays 
d'en Haut. Téléroman. ‘Le Rendez- 
vous clandestin’: Des rendex-vous 
ont lieu à la cordonnerie de Janvier 
Ruisselet. Séraphin prétend que 
c'est une maison de débauche. 
20h00 Jamais Deux Sans toi. Télé- 
roman. ‘Coucou'. Francine fait la 
tête parce que sa mére veut donner. 
à Mme Desmarais l'horloge Cou- 
cou’ qu'elle aimerait bien avoir, 
20h30 Rétro-Spec.. Jeu-question- 
naire. 


Imprimerie Lacasse 
Técumseh Ontario 
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21h00 Dubplessis. Avec Jean Lapoin- 
te dans le rôle titre. (4e de 7). ‘La 
Retraite’. 

22h00 Consommateurs Avertis 
22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 Reflets d'un Pays. D'Ottawa. 
‘Chef de famille et seule’. La situa: 
tion des femmes seules pour élever 
leur famille. Organismes qui peu- 
vent aider mère célibataire, veuve, 
séparée ou divorcée. 

24h05 Le Plaisir. Film à sketches. 
Un vieillard ne peut renoncer aux 
fêtes brillantes et aux compagnes 
galantes. Un masque cache sa 
déchéance. Les demoiselles d'une 
maison close accompagnent leur 
patronne à la campagne pour célé- 
brer la première communion de la 
nièce de celle-ci. Comment un pein- 
tre fut amené à épouser une jeune 
infirme. ER 51) 


jeudi 2 mars 


9h45 En Mouvement ‘Troisième 
ège'. La marche. Quels sont ses 
effets bénéfiques? 

10h00 You Hou. ‘La Bouche". 4 
10h15 Minute Moumoutel 

10h30 Les Olympiens 

11h00 Dossier Afrique 

11h30 Les Animaux Chez Eux 
12h00 Roquet, Belles Oreilles. Des- 
sins animés 

12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Les Années folles. Documen- 
taire, Les 10 années qui vont de 
l'armistice de 1918 à la crise de 
1929. Pendant qu'à Paris naissent 
des distractions et des modes, la 
révolte gronde en Russie, en Chine, 
en Italie,en Allemagne. On assiste à 
Ma naissance de la radio, à l'exploit 
de Lindbergh Fr:60) 

16h00 Bobino 

16h30 Les Contes du Tzar. Début. 
‘La Brave Paysanne. Comment une 
brave paysanne se montre plus 
intelligente que le tzar pour sauver 
son père: 

17h00 L'Heure de Pointe 
18h00 Ce Soir 

18h30 L'Actuel 

19h00 Les Dossiers de L'Actuel 
19h30 Du Tac au Tac Comédie. ‘La 
Garde-robe'. Sur les conseils du 
médecin, Jean-Jacques prend une 
semaine de repos et fait croire à ses 
employés qu'il part pour New York. 
20h00 Le Travail à la Chaîhe 
_— 20h30 L'Année sainte. Comédie. Un 
cambrioleur ‘purge une peine de done 
prison. Son compagnon de cellule 
l'engage à s'évader et à profiter de 
l'année sainte pour aller récupérer 
près de Rome un magot qu'il y a 
enfoui. Les deux hommes s'échap- 
pent et prennent l'avion, déguisés 
en ecclésiastiques. Mais l'appareil 
est détourné vers Tanger 

22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 La Cloche Tibetaine: 7. Une 
terrible tempête s'abat sur le prou- 


pe ouest et l'immobilise durant 
cinq jours. 
ven. 3 mars 


9h45 En Mouvement. ‘Condition- 
nement physique général. Les 
menstruations et l'effort physique. 


10h00 Tam-Tam. Les mécanismes 
logiques de la pensée 

10h15 Virginie. Le Moulin à vent’. 
10h30 Autonomie 

10h45 Jongleries Metriques 

11h00 La Mangeaille 

11h30 Robinson Suisse, La Course 
au trésor”. Dans une caverne. Franz 
découvre une carte qui doit le 
mener à un trésor caché. 

12h00 Sésame 

12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Les Ateliers 

15h30 Au Jardin de Pierrot. ‘Petit 
ami de mon pays 

15h45 Du Soleil à Cinq Cents. Le 
crocodile a vu l'homme invisible 
16h00 Bobino 

16h30 Le Gutenberg 

17h00 L'Heure de Pointe 

18h00 Ce Soir 

18h30 L'Actuel 

19h30 Villages et Visages s 
20h00 Aller-Retour. 

20h30 Forum. Emission d'informa- 
tion 

21h30 T Début. Peter. 
Film. Un jeune Hollandais vivant à 


Paris a été tué à coups de hache. Un 
juge d'instruction reçoit le: témoi- 
gnage de ceux qui ont eu des 
contacts avec la victime au cours de 
son séjour dans la capitale. 

22h00 Science-Réalité 

22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 La Mort d'un Bucheron. Avec 
Carole Laure, Daniel, Pilon, Willie 
Lamothe et Denise Filiatrault. Co- 
médie dramatique. Canadien. 1973. 
Une jeune fille s'en vient à Montréal 
pour retrouver son père dont elle 
est sans nouvelle depuis longtemps. 
2h15 Les Pique-assiette. Comédie. 
Deux joyeux drilles partagent l'ap- 
partement d'un mannequin, soeur 
de l'un d'eux. Un soir où elle est 
invités dans une soirée du monde 
de la haute finance, nos deux 
compères décident de l'y accompa- 
gner afin de protéger sa vertu. Ils 
profitent de la circonstances pour. 
jouer les courtiers en bourse et en 
tirent un profit appréciable, ce qui 
leur vaut un séjour dans un hôtel de 
la Cote d'Azur. FR 60) 


sam. 4 mars 


8h00 Oum le Dauphin Blanc 

8h15 Colargol 

8h30 L'Atelier des Pissenlits 

9h00 Heidi. ‘Un retour malencon- 
treux'. 

9h30 Wickie. ‘De vrais Vikings" 
10h00 Temporel. ‘Les Chasseurs de 
fantômes" 

10h30 Joe le Fugitif. ‘Le Muet' 
11h00 Es-Tu d'Accord? 

11h30 Téléjeans. Magazine-jeunes- 


se 
12h00 La Semaine Parlementaire 
13h00 Les Héros du Samedi, De 
l'aréna de Ville de Brossard. ‘Ho- 
ckey classe A" 

14h00 Femme D'Aujourd'hui 

15h00 Défi. ‘Bangkok: Francine 
Dufour s'est lancée dans une aven: 
ture: se rendre seule jusqu'aux 
Indes. 

15h30 Tintin: le Temple du soleil. 
Dessins animés. Des explorateurs 
qui ont ramené du Pérou une momie 
inca sont victimes d'étranges malé- 
fices. Le professeur Tournesol, en- 
levé à son tour par des Indiens, est 
transporté clandestinement en A- 
mérique du Sud. 

De facto. Dessins animés. Au mo- 
ment d'inaugurer une maison d'ap- 
partements, celle-ci s'écroule. Les 
Due matériaux 
de première qualité. 

17h00 Bagatelle. Dessins animés. 
18h00 Génies en Herbe. Jeu-ques- 
tionnaire. 

18h30 Téléjournai 

18h35 lci, Ailleurs 

19h00 Renard a l'Anneau d'or: Epi. 
4 Trop orgeuilleux pour accepter 
l'aide que lui” ffrent ceux qui 
l'aiment, Gilles se propose au riche 
Notaire Lucassen comme régisseur 
de son exploitation forestière, 
20h00: Qui Etes-Vous Inspecteur 
Chadler? Drame policier, italo-fran- 
çais. Au cours d'un défilé de modes, 
des bandits réussisent à voler une 
importante quantité de bijoux. 
22h30 Téléjournal 

22h45 Nouvelles du Sport 

23h00 Politique Fédérale. Le Parti 
conservateur: 

23h10 La Modification: Etude psy- 
chologique française. Léon Delmont 
prend le train de Rome pour y 
chercher Cécile avec laquelle il a 
maintenant décidé de wivre. Le 
Trajet est long. 


dim. 5 mars 


9h00 Tom et Jerry. 

9h30 Les Contes de la Rive. ‘Le 
Gardien du phare'(1re de 2} 

9h45 L'Eglise en Papier. ‘Jacques 
rencontre Paul à Jérusalem’. 

10h00 Le Jour du Seigneur 

11h00 Second Regard 

12h00 La Semaine Verte 

13h00 D'Hier à Demain. Jean Tin- 
guely. Documentaire 

14h00 L'Univers des Sports. ‘Les 
Championnats sportifs québécois 
£e de 4) 

16h00 Sporthèque. Wimbledon 
1977. Finale de tennis chez les 
hommes, avec Bjorn Borg et AIDE) 
Connors: 

17h00 Ciné-Magazine 

17h30 Terre et Moissons. 9e de 13° 
‘Les Réserves" 

18h00 Aux Frontières du Connu. La 


Ce 
es #; 
AC À 
€e 'esy 
Essence et huile 


Staples 687-2181 


Mer Gernière de 4). ‘L'Exploitation 

de la mer' 

18h30 Téléjournal 

18h35 Téléscopie 

19h00 Avec le Temps. Téléroman. 
‘Claude annonceur de radio’. Claude 
Masson est engagé pour animer une 
‘émission "coo!" 

19h30 Les Beaux Dimanches. Di- 
manshowsoir. 

20h30 Les Beaux Dimanches. Le 
Procès d'Andersonville. ernière de 
2) Drame. L'histoire se déroule aux 
Etats-Unis, quatre mois après l'as- 
sassinat de Lincoln, alors que l'on 
fait le procès du capitaine Wirz, 
responsable de la prison militaire 
d'Andersonville, en Georgie. Des- 
cription de la société américaine de 
cette époque. Les idéologies se 
confrontent et des actes inhumains 
sont accomplis en leur nom 

22h00 Les Beaux Dimanches. L'Oi- 
seau de Feu. 


23h15 Politique Provinciale. Le Par- 
ti libéral. 

23h25 Tourments. Drame. Un jeune 
lycéen terrorisé par son professeur 
de latin s'éprend d'une prostituée, 
La femme a un amant qui la 
tyrannise et l'entraîne à boire. Un 
jour, l'étudiant découvre son amie 
morte. 

u 


lundi 6 mars _ 


9h45 En Mouvement. ‘Condition- 
nement physique général. Pour. 
contrôler son poids, les habitudes 
de vie sont supérieures aux régimes 
chocs. 

10h00 Une Fenêtre dans ma Tête - 
10h15 Virginie 

10h30 Villages et Visages 

11h00 Les 100 Tours de Centour 
11h15 Fables de la Fontaine 

11h30 Laurel et Hardy. ‘Est-ce que 
les mariés devraient entrer chez 
eux?’ Hardy aimerait bien qu'on le 
laisse en paix pendant sa lune de 
miel. 

12h00 Sésame 

12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Visa pour l'aventure. [The 
Perils of Pauline]: Comédie. Deux 
enfants, élevés dans le même orphe- 
linat s'aiment: Devenu adolescent, 
le garçon part à la conquête de la 
fortune en promettant à la fillette de 
revenir l'épouser quand il sera 
ER Il,revient quelques années 


métierydémon-m=w pjus tard, fortune? faite, pour al 


Éd que sa fiancée est rendue 
en Afrique comme préceptrice d'un 
jeune prince arabe. |! part la rejoin- 
dre, mais, avant qu'il y parvienne, la 
jeune fille connaîtra de nombreuses 
aventures qui mettront sa vie en 
péril: 

16h00 Bobino 

16h30 Alexandre et le Roi 

17h00 L'Heure de Pointe 
18h00 Ce Soir 

18h30 L'Actuel 

19h00 Le Ski de Randonnée 

19h30 Faire et Défaire 

20h00 A Cause de mon Oncle. 
Téléroman. Rita soumet ses toiles 
au concours du Centre.'Gagnera-t- 
elle le premier prix? 

20h30 Scénarlo. La Rose des Sables. 
L'histoire d'une femme aux quatre 
âges de sa vie: 55, 45, 35, et 25 ans 
Ge de 4) 

21h00 Jason King: Epi 3. Jason est 
impliqué dans une révolution. Les 
deux partis opposés semblent croire 
qu'il détient la clef du secret qu'ils 
tentent de percer. 

22h00 Les Joueurs: Un couple où 
règne l'incompréhension renégocie 
son contrat d'amour. 

22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 Arsène Lupin. ‘Le Film révé- 
lateur’. Un riche politicien allemand 
devient:producteur de films afin de 
mieux protéger sa maitresse. Il 
invite un acteur américain à signer 
ün contrat avec son studio et à 
présider Une exposition des bijoux 
de son épouse. 

24h05 Week-end. Film. Un couple se 
rend à la campagne dans l'espoir de 
toucher un héritage. En route, ils 
sont retardés par un embouteillage 
et finissent par être impliqués dans 
une collision où eur voiture est 
détruite. Ils continuent leur route à 
pied et font d'étranges rencontres 


mardi 7 mars 
9h45 En Mouvement 


Taylor et Delrue 


Avocat 
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30 rue Queen N. Tilbury 
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cine - 


10h00 You Hou. ‘Le Feu’, dernière 
de?) 

10h15 Au Jardin de Pierrot 

10h30 Les Boucaniers d'Eau Douce 
10h50 Les Aventures Fantastiques 
11h00 Les Sunrunners 

11h20 La Nature et ses Merveilles 
11h30 Docteur Simon Locke. ‘Le 
Paradis perdu’. Un couple vit selon 
les principes naturistes. La jeune 
femme est-sur le point d'accoucher 
et la nature ne semble pas lui 
faciliter les choses. 


12h00 Le Monde en Liberté 

12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Le Distrait Comédie Un 
employé d'une agence de publicité 
se fait remarquer par ses distrac- 
tions et ses idées saugrenues. 
Reléguë dans le sous-sol à la suite 
d'exploits compromettants, il est 
choisi par Un client comme anima- 
teur d'une campagne pour lancer 
son produit 


Hors Série: 


3e épisode: 
L'Echec 


22 février, 


Nous nous retrouvons én 
1939, trois ans après la 
première victoire de l'U- 
nion Nationale. A la veille 
de la déclaration de la 
deuxième guerre mondia- 
le, Duplessis déclenche 
de nouvelles élections. A 
travers les différents dis- 
cours des politiciens, 
nous passons en revue 
les” principaux événe- 
ments qui ont marqué ces 
années. 
Les propos qui se tien- 
nent entre Duplessis et le 
Cardinal Villeneuve nous 
donnent un exemple de la 
complicité quiexistait dé- 
jà entre l'Eglise et l'Etat, 
complicité qui s'accroftra 
d’ailleurs avec les années. 
Soutenu par les Libéraux 
d'Ottawa, Adélard God- 
-bout est le principal, ad- 


“versaire de Duplessis. Lès 


-discours prononcés par 
Ernest Lapointe, ministre 
fédéral, et par Adélard 
Godvout nous font décou- 
vrir Duplessis sous un 
nouveau jour. Mais les 


thèmes de la campagne 


JANISSE FRÈRES 
LIMITÉE 


Entrepreneurs de Pompes Funebres 


1139, rue Ouellette 


électorale diffèrent très 
peu de ceux que nous 
entendons de nos jours. 
On retrouve un certain 
nationalisme, on parle 
des problèmes de la lan- 
gue, de la différence qué- 
bécoise, du partage des 
pouvoirs entre le fédéral 
et le provincial, etc: 


télévision - - radio - ciné - 


16h00 Bobino 

16h30 Les Antipodes. ‘Une espèce 
de boite aux lettres’. Les jeunes 
dessinent un plan pour leur cabane. 
17h00 L'Heure de Pointe 

18h00 Ce Soir 

18h30 L'Actuel 

19h00 Le Monde Merveilleux! de 
Disney. ‘Un cowboy à Hawaï'.{re de 
2) 

20h00 Grand-Papa. Téléroman. 
Mme Sauvé donne son affection à 
Marcel, qui se fait un plaisir de lui 


Duplessis 


Cette année fut aussi 
celle de l’arrivée de Louis 
Saint-Laurent sur la scène 
fédérale. Nous voyons 

Düplessis entouré de ses 
principaux collabora- 
teurs. Ces années repré- 
sentent pour lui une pé- 
riode de réflexion très 
importante puisqu'elles 


- télévision - radio : - 


soutirer de l'argent. 
20h30 Vedettes en Direct 
21h00 Les As. Téléroman. Guy 


découper pour conserver 


poursuit son enquête sur l'agres- $ — 
sion de Gilles Laplante. Ce dernier A PEN B 
pourra:t:il jouer le match décisif? 4 # PRENONS h 
21h30 Télémag 
22h30 Téléjournal LAN 
22h55 Nouvelles du Sport | 14 
23h05 Rencontres 
23h35 Propos et Confidences. An- L A C44 
dré Turp, ténor, se raconte. Le de 3) v?r 
24h05 Quelques pas dans la vie. “ > 4 
6h00 Bonjour sud-ouest. Vendredi 
Musique entrainante, mé- 20h00 Le pont des arts 
téo, informations, carnet 20h30 Banc d'essai 


des événements, voilà ce 
que vous avec chaque 
matin avec Stéphane 
Boisjoly. Une réalisation 
de Paulette Richer. 

9h00 Présent National. 
Magazine quotidien d'ac- 
tualité se préoccupant de nique les derniers résul- 
toute l'actualité canadien- tats sportifs, accompa- 
ne. gnés de musique et de 
9h30 La relève. [lundi, chansons. 

mercredi, vendredi]. Jac- Minuit 0ï Lecture de tex- 
ques Boulanger donne la tes d'auteurs renommés 
première antenne à de ayant un sens portant à la 
nouveaux talent. L'ami réflexion. 

Boulanger (mardi, jeudi). Minuit 08 Alliage. Les 
Une demi-heure de varié- mots et la musique se 
tés, en provenance de la rencontrent pour offrir 


21h00 Premières 
22h30 A cappella 
23h00 A toi Jean-Maurice. 
Jean-Maurice Bailly s'en- 
tretient avec des vedettes 
du sport ou des journa- 
listes; il nous commu- 


en 1948 et le personnage 
nous est présenté dans 
son quotidien. Mais l'es- 
sentiel de cet épisode 
consiste à nous faire voir 
comment Duplessis exer- 
cait le pouvoir. 

Nous assistons au procès 
de Madeleine Parent, une 


Windsor. 


Malgré un certain manque 

° d'expérience on voit se 
dessiner dans le person- 
nage de Duplessis les 
principaux traits du grand 
politicien qu'il deviendra 
plus tard. 


constituent le tremplin à 
partir duquel il prendra 
son élan. Duplessis se 
prépare encore pour la 
lutte, il devient encore 
plus rusé et sa stratégie 
se raffine. On découvre 
l'humour, l'assurance, le 
goût pour la lutte politi- 
que et l'esprit toujours vif 
du personnage. 

Les nombreuses conver- 
sations auxquelles nous 
assistons nous montrent 
très clairement comment 
se pratiquait la politique à 
cette époque et comment 
visageait.. 


4e épisode: 1er mars, La 
Retraite 


Dans ce quatrième épiso- 
de, nous retrouvons Adé- 
lard Godbout, premier 
ministre de la province, 
alors qu'il rend visite à 
-Duplessis au. moment où 
ce dernier est hospitalisé 
en 1942. En échangeant 
leurs différents points de 
vue, les deux hommes 
politiques expriment les 
deux tendances les plus 
importantes des Québé- 


5e épisode: le 8 mars, Le 
Pouvoir 


Cet épisode nous montre 
Duplessis en pleine gloi- 


cois. re. Nous le retrouvons ici 


4ème épisode: ‘La Retraite’ 


-_B2 ouest 
rue Chatham 
suite 205 
Windsor, Ont. 
252-2323 - 


253-5225 


us a 


Gérard P. Levesque 
avocat 


syndicaliste que Duples- 
sis veut éliminer. -Son 
entretien avec Beauregard 
de la police provinciale ne 
nous laisse aucun doute 
sur les procédés qu'il 
utilise pour résoudre les 
problèmes syndicaux. 
Plusieurs incidents nous 
font connaître quelques- 
uns des moyens que Du- 
plessis utilisaient pour 
étendre ce pouvoir dont 
on n'imagine pas les limi- 
tes. ‘Le pouvoir tout le 
monde veut l'avoir, dit-il. 
Quand on l'a, faut se 
méfier de tout le monde’. 
Nous Saone -à une, 
ice "de "1 
législative et x Ë es 
tation du. nouveau bud- 
get. Duplessis remplace 
l'Union Jack par un dra- 
peau choisi par lui et qui 
est le drapeau actuel du 
Québec. 


_  1160rue 
espérance, 
Técumseh 
735-9928 
735-2517 


embléer} 


= 8 


boîte à chanson de l'Hotel 
Méridien: 

10h00 La vie quotidienne. 
Animée par Andréanne 
Lafondiet Lizette Gervais 


Lun. au ven. 11h30 à 
13h00, au mi-temps: du 
jour, émission animée par 
Richard Martel. 


13h00 Présent à l'écoute. 
Emission quotidienne de 
tribune téléphonique sur 
un sujet d'actualité. Le 
numéro à composer est: 
514-285-3723. 

14h00 Culbute. Emission 
humoristique animée par 


16h00 à 17h00, en atten- 
dant, émission musicale 
animée par Richard Mar- 
tel. 

17h15 L'Express du sud. 
Emission d'affaires pu- 
bliques animée par Pièrre 
Pilon et réalisée par Mina 
Grossman. 

18h00 De tous les points 
du monde. Nouvelles in- 
ternationales, nationales 
etontariennes. 

18h20 Au fil des arts. 
Actualité artistique et lit- 
téraire, d'intérêt local et 
international. 

18h40 D’un soleil à l’autre 
Au programme, actualité 
agricole. 

19h00 Par quatre chemins 
Les propos de Jacques 
Languirand sur les gran- 
deurs et les singularités 
du comportement humain 
mêlé à beaucoup de mu- 
sique. 

Le bloc d'émissions de 
20h00 à 23h00, sauf pour 
la demi-heure de nouvel- 
{es à 22h00, nous provient 
du réseau FM de Montréal 
Lundi. 

20h00 Book Club 


20h30 à 21h00 Récital 
d'orgue 

21h00 à 22h00 Théatre 
actuel 

22h30 à 23h00 Les gran- 
des religions. 

Mardi 

-20h00 L’art d'aujourd'hui 
20h30 Concert intime 
21h00 Documents 

22h30 Les jeunes artistes. 
Mercredi 

20h00 Littérature au plu- 
riel : 


20h30 Les grands con- 


certs 


Mouffe et Jacques Beau- 


‘radio journal. 


National Trust - Realtor 

__ H. Keith Division 

2685 Lauzon, Windsor, Ont. 
RENALD (RON) PAQUIN 


bureau: 948-7696. 


aux auditeurs une heure 
de poésie et de détente 
sous le signe de la quali- 
té, animée par Denis Bin- 
et. 

Samedi 

6h00 à 7h00 Samechante. 
Richard Joubert anime 
cette émission 

7h00 Bon week-end. Ani- 
mée à tour de rôle par les 
annonceurs, cette émis- 
sion veut à la fois divertir 
et informer en vous énu- 
mérant un éventail d’acti- 
vités qui se déroulent 
dans la région. 
apres Folklore” 


12h00 Le monde mainte- 
nant 

12h15 L'Econothèque 
14h00 à 15h00 Ils sont des 
nôtres 

15h00 à 16h00 Au fil des 
Arts 

16h00 à 17h00 A suivre 
17h00 à 18h00 La petite 
histoire de la chanson 
19h00 à 20h00 Voix et 
rythmes du pays 

20h00 à 23h00 L'Opéra du 
Metropolitain 

23h00 à 24h00 Musique de 
ballet 

Minuit 03, Pensées de la 
nuit 

Dimanche 

6h00 Le matin de la fête 
9h00 Orchestre canadien 
10h00 Horizons 

10h30 Récital 

11h00 Entretiens 

11h30 Orchestre de cham- 
bre 

12h00 Le monde mainte- 
nant 

12h15 Présent 
tional à 
13h15 La science et vous 
14h00 Chronique du dis- 
que 

15h00 Temps libre 

18h00 De tous les points 
du monde 

18h20 Gens de mon pays 
19h00 Croissant 

20h00 Chez-moi 


interna- 


Tous les jours, à toutes 
les heures nous avons le 
Les bulle- 
tins de nouvelles locales 
sont à : 6h03, 7h03, 8h15, 
9h03, 12h58, 16h05, 17h 
09 et 17h57 du lundi au 
vendredi. Les samedis à: 
7h03, 8h10, 9h03, 11h03 
et12h10. 


rés: 735-2552 


Sketches. 


mer. 8 mars 


9h45 En Mouvement 

10h00 La Boîte à Lettres 

10h15 Virginie. ‘Les Sirènes' 

10h30 Les Apprentis Cuistots 
11h00 Les 100 Tours de Centour 
11h15 Jongleries Mathematiques 
11h30 Mon Pays, Mes Amours. 
‘Gaspésie: on est bien sur l'eau". 
Norbert Dunn, pêcheur gaspésien, 
parle de sa famille, de son métier, 
des difficultés de ‘s'arracher une 
vie' à la pêche. 

12h00 Mini-Fée. ‘Berceuse pour 
Pauline”. 
12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Le Temps de Vivre. Une 
famille de cinq générations se ra- 
conte. 

16h00 Bobino 

16h30 Le Grenier 

17h00 L'Heure de Pointe 
18h00 Ce Soir 

18h30 L'Actuel 


19h00 Les Belles Histoires des Pays 
d'en Haut Téléroman. ‘La Faute 
d'Aurélie. Aurélie et son lBoss 
René' se fiancent. Mais Aurélie 
commet une faute irréparable. 
20h00 Jamais Deux Sans Toi. Télé- 
roman. Francine reçoit la visite de 
son ancien professeur de géométrie, 
une religieuse. 

20h30: Retro-Spec. Jeu-question- 
naire. 

21h00 Hors Série. Duplessis. Avec 
Jean Lapointe dans le rôle titre. 6e 
de 7).'Le Pouvoir" 

22h00 Consommateurs Avertis 
22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 Reflets d'un Pays. De Monc- 
ton. ‘Les Landry d'Amérique’. Gé- 
néalogie de la famille Landry. ‘Les 
Régates internationales de Coca- 
gne’. Course pour le Championnat 
nord-américain d'hydro-glisseurs 
catégorie 360: difficultés pour les 
arbitres et les courseurs. 

24h05 Nathalie Granger. Film. Deux 
femmes s'inquiètent/de l'avenir de 
Nathalie encline à des violences 
exceptionnelles chez une enfant de 
son âge. Mystérieusement fermées 
sur elles-mêmes, les deux femmes 


sont impuissantes à se dire l'essen- 
tiel. 


jeudi 9 mars 


9h45 En Mouvement 

10h00 You Hou. ‘Le Toucher! 

10h15 Minute Moumoute | 

10h30 Les Olympiens 

11h00 Dossier Afrique 

11h30 Les Animaux Chez eux. ‘Les 
Pays sauvages des monts Olympi- 
ques" 

12h00 Roquet, Belles Oreilles 
12h30 Les Coqueluches 

13h30 Téléjournal 

13h35 Femme D'Aujourd'hui 

14h30 Cinéma. L'Incendie de Reich- 
stag. Reconstitution de l'incendie du 
Reichstag, à Berlin, avant la derni- 
ère guerre mondiale; le complot 
monté par les’ nazis et le procès qui 
a suivi l'incendie. 

16h00 Bobino 

16h30 Les Contes du Tsar. ‘Pour- 
quoi le tsar avait presque perdu sa 
femme’. Macha parvient à garder 
son mari, le tsar, tout en protégeant 


son influence à la cour. 

17h00 L'Heure de Pointe 
18h00 Ce Soir 

18h30 L'Actuel 

19h00 Les Dossiers de l'Actuel 
19h30 Du Tac au Tac. Comédie. "Un 
congé de maladie’. Mario veut inau- 
gurer son sous-sol. Pour préparer la 
fête, il s'invente une maladie. 

20h00 Le Travail à la Chame 

20h30 Mon nom est Shangai Joe. 
Western. Shangai Joe se rend au 
Texas afin de travailler comme 
cowboy. II se heurte vite à l'hostilité 
générale car il est un disciple de 
l'Ordre du feu qui se voue à la 
sauvegarde du bien et à l'anéantis- 
sement du mal sous toutes ses. 
formes. 

22h30 Téléjournal 

22h55 Nouvelles du Sport 

23h05 Les Brigades du Tigre. Cié- 
menceau, ministre à Paris, en 1907, 
se décide à créer un corps de 
policiers. 


ven. 10 mars 
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9h45 En Mouvement 
10h00 Tam-Tam 
10h15 Virginie. ‘L'Oiseau couleur 
du jour! 
10h30 Autonomie 
10h45 Jongleries Metriques 
11h00 La Mangeaille 
11h30 Robinson Suisse 
12h00 Sésame 
12h30 Les Coqueluches 
13h30 Téléjournal 
13h35 Femme D'Aujourd'hui 
14h30 Les Ateliers 
15h30 Au Jardin de Pierrot 
15h45 Du Soleil à Cinq Cents. ‘Le 
Grand Saut dans le chapeau de 
coco-bine*. 
16h00 Bobino 
16h30 Le Gutenberg 
. 17h00 L'Heure de Pointe 
18h00 L'Actuel 
19h30 Villages et Visages 
20h00 Aller-Retour. 
20h30 Femme D'Aujourd'hui 
21h30 Auditions Pepin-Robarts. Bi- 
lan des séances publiques du grou- 
pe de travail Pépin-Robarts à Winni- 
peg, Moncton et Vancouver. 
22h30 Téléjournal 
22h55 Nouvelles du Sport 
23h05 Le Grand Blond avec une 


Chaussure Noire. Comédie. Pour se 
venger d'un subalterne qui a tenté 
de le supplanter, le chef des Servi- 
ces secrets français monte Une 
supercherie. Le subalterne est 
amené à croire qu'un modeste 
violoniste est un super-agent en 
possession de secrets compromet- 
tants. Le brave garçon devient 
l'objet d'une surveillance constante 
et on lui jette dans les bras une 
espionne chargée de lui tirer les 
vers du nez: 

24h45 Miracle à l'italienne. À l'âge 
de huit ans, un enfant a été l'objet 
d'un ‘miracle’. Confié à des moines, 
il grandit dans la crainte des 
tentations charnelles. Adulte, il doit 
pourtant réintégrer la société. La 
rencontre d'un vieux pharmacien 
athée et surtout l'amour. de la fille 
de celui-ci lui apportent une certai- 
ne sérénité. 


2226006664 


Festival ‘Chaplin’ à CBEFT 


Pendant dix semaines consécutives, à compter du 
16 février, la télévision de Radio-Canada, met à 
l'affiche, les jeudis soirs à 23h00, une série des 
meilleures réalisations de celui que l’on a appelé, à 
juste titre le ‘prince du cinéma’: Cette présentation 
est très certainement bien accueillie, alors que l’on 
déplore la disparition du grand homme, disparition 
survenue le 25 décembre dernier. 

Citant Chaplin qui disait un jour: ‘Comprenez-vous 
la mortelle angoisse qui me saisit, lorsque chaque 
matin, entre les murs en ruine d’un décor piteux, je 
me trouve en face de l'implacable et écrasant devoir 
d’être drôle’. ‘Tout Chaplin est là, commentalt 
Jacques. Doniol-Valcrosze dans le journal Le 
Monde. Etle journaliste d'ajouter: ‘Il a choisi d’être 
drôle dans.le décor,sordide.de,son,enfance..il.est 
écrasé. parundevoir implacable: Il'est l'objet d’une 


mortelle angoisse’: 

Tout cela il veut le faire passer dans le réel, dans le 
concret, en termes clairs, simples [ ‘Je travaille pour 
le peuple’]. Pour ce faire il fallait du génie. Par 
chance, il en avait. Génie de l'acteur, génie des 
thèmes universels, génie aussi du réalisateur, 
aspect dont on parle le moins, tant il semble 
évident. Et pourtant, par la structure de ses films, 
par son ascèse de la technique, par son refus du jeu 
‘psychologique’, par ses cadrages extraordinaire- 
ment composés, par son sens profond de l'image 
tragique, il fut un metteur en scène singulier et 
admirable. Sans ce génie-là, il n’y auralt pas de 
Charlot, pas de Chaplin, pas de mythe’. 


MVoicisune.liste.des filmsque.l'on,pourra,voir, à 
l'antenne de C.B.E.F.T. [78]. 


8 
{ 


Le 23 février: Ruée vers l’or[ The Gold Rush] 

Le 2 mars: Les Lumières de la Ville [ City Lights] 

Le 9 mars: Les Temps Modernes [ Modern Times] 
Le 16 mars: Le Dictateur [The Great Dictator] 

Le 23 mars: Monsieur Verdoux ; 

Le 30 mars: Les Feux de la Rampe [Limelight] 

Le6 avril: Un Roi a New York [ A King In New York] 
Le 13 avril: La Comtesse de Hong Kong [ A 
Countess From Hong Kong] 

Le 20 avril: Charlot, le Gentleman Vagabon [ The 
Gentleman Tramp] 


C’est un rendez-vous que donne.C,B.E.E.T. [78).aux. 
‘Charlophiles”, à compter du jeudi 23 février à 23h00. 


> 
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Ontario 


32 Windsor 
40 Chatham 


sam. 25 fév. 


11h30 Colargol: En Amérique La- 
tine 

11h45 Le Jardin des Sensations: Le 
Rond 

12h00 Fables de la Fontaine: Le RAt 
de Ville et le Rat des Champs 

12h15 Autour du Monde par le 
Conte: Douchinka et la Sorcière 
12h30 Les Jeunes s'toutes des 
Fous: Le Passé Depassé 

13h00 Les Grandes Religions: Le 
Bouddhisme 

13h30 La Mangeaille: La Gourgane 


14h00 Les Olympiens: Volley-Ball 


dim. 26 fév. 


11h30 Colargol: En Australie 

11h45 Oum le Dauphin: 22e Episo- 
de 

12h00 The Sunrunners: Unité 2 
12h20 Le Monde des Petits: L'Elec- 
tricité 

12h30 Les Apprentis Cuistots: Les 
Volailles 

13h00 Villages et Visages: Vanier IL. 
A cette deuxième émission sur 
Vanier, participent les révérendes 
soeurs Elisabeth de l'Enfant-Jésus 
et Marie-Joseph de l'Eucharistie 
äinsi que Madame Bertha Liard qui 
évoque quelques souvenirs person: 
nels liés au développement de la 
communauté de Vanier. M, Rodol: 
phe Bordeleau interprète quelques 
chansons. 

13h30 Pile et Face: La Sécurité aux 
Jeux Olympiques 2 
14h00 Dossier Afrique: Nos Ancs- 
tres les Bedouins 

22h00 All You Need is Love: L'His- 
toire de la Musique Populaire - 
Blues. Les Blues réflètent un état 
d'esprit et leur rythme donne une 
nouvelle portéé à l'amour, à la 
pauvreté et à la mort. Avec la 
participation de la grande Bessie 
Smith, de Billie Holiday, Memphis 
Slim, Ray Charles, Muddy Waters et 
plusieurs autres: 

23h00 En se Racontant l'Histoire 
d'ici: 1900 à 1914 [Première Partie] 
Cette première tranche traite de la 
population québécoise, des riches- 
ses naturelles, de l'industrie et du 
commerce ainsi que de l'influence 
du gouvernement fédéral de Laurier 
sur la vie dans la province de 
Québec pendant les quatorze an- 
nées qui ont précédé la première 
grande guerre mondiale. 


lundi 27 fév.- 


PR 
8h30 Les 100 Tours de Centour: Le 
Colleur D'Affiches 


8h45 Trousse-Mitoufle: 34e Emis- 


mardi 28 fév. 


8h30 Les 100 Tours de Centour: 
Dupont et Duponne 

8h45 Trousse-Mitoufle: 35e Emis- 
sion 

11h00 Les 100 Tours de Centour: 
L'Aspirateur 

11h15 Jongleries Mathématiques: 
Au Pays des Rêves 

16h00 Les Apprentis Cuistots: Les 
Volailles 

22h00 Profil Economique 


mer. 1er mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: Le 
Coucou qui Fait meu-eu 

8h45 Trousss-Mitcufle 

11h00 Les Boucaniers d'eau Douce: 
Les Eaux de la Fontaine 

11h20 Le Jardin des Sensations: La 
Pierre 

16h00 Colargol: En Amérique 
16h15 Le Jardin des Sensations: Le 
Savon 

22h00 Profil Economique. Emission- 
dossier examinant la-contribution 
des Franco-ontariens dans le sec- 
teur agricole. Coup d'oeil sur la 
région de Prescott-Russel, impact 
de l'urbanisation et portrait de 
l'agriculteur franco-ontarien. 

23h00 Fresques. Les territoires de 
l'Histoire; un outil pour la prépara- 
tion des super-pétroliers; les phé- 
nomènes biologiques: les merveil- 
leux nuages: Léonard de Vinci. 


jeudi 2 mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: La 
Partie de Pêche 

8h45 Trousse Mitoufle 

11h00 Les 100 Tours de Centour: 
Toto Tourne Autour 

11h15 Autour du Monde par le 
Conte: Hassan 

16h00 Les Olympiens: Escrime 
22h00 Profil Economique. Les cols 
blancs franco-ontariens: quelle pla 
ce occupent-ils dans la fonction 
publique? Constituent-ils une part 
importante de la population? Y 3.t.il 
une migration massive vers l'Outa- 
ouais québécois? Avec la participa-. 
tion de Pierre Savard et Jean-Marie 
Toulouse. 


ven. 38 mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: 
Monsieur Gobotour S'En va..Rapi- 


11h00 Fables de la Fontaine: La 
Poule aux Oeufs d'or 

11h15 Autonomie: Entretien du 
Système de Refroidissement 
16h00 Colargol: En'Amérique Lati- 


22h00 Profil Economique. Bilan de 
la situation économique \franco-on- 
tarienne. Le niveau de vie des 
Franco-ontariens est-il inférieur à la 
moyenne provinciale? Débat d'ex- 
perts avec Andrew G. Knievasser, 
président de l'Association canadien 
ne des courtiers en valeurs mobiliè- 
res, Pierre Savard, du Centre de 


ar RS 


sion à recherches en civilisation canadien- 
11h00 Les Apprentis Cuistots: Les ne française, Michel Nadeau, journa- 


ik 7 
16700 Les Botcaniers|D'Eau Dour de ee 
ce: Cap l'est 
16h20 Le Monde des Petits: Les 
Présentations 
22h00 Profil Economique 


sam. 4 mars 


PooS0000000060009000000 
? ï Assemblées 4 
du Comité Consultatif de Langue, Française : 
£ , 3 avril - à l'école Lucien 
9 6 mars - à l'école St Beaudoin ! 
gEd-ront 1er mai - à l'école secon-4 
4 daire de Commerce (2 
@ Tous les parents sont (2 
@ cordialement invités. % 
& +ceeeh 


egrain 


RR. 1, Pointe-aux-Roches 


La Co-opérative de Pointe-aux-Roches 
[ee Marchand de: 


efourage °engrais 
equincaillerie 
eaccessories électriques 
epétrole (huile etessence) 


11h30 Colargol: Dans les Steppes 
de Sibérie 

11h45 Le Jardin des Sensations: Le 
Langage 

12h00 Fables de la Fontaine: La 
Tortue et les Deux Canards 

12h15 Autour du Monde par le 
Conte: Le Fantôme de Nénuphar 
Rose 

12h30 Les Jeunes SToutes des 
Fous: Le Monde des Parents et des 
Grands-Parents. Cette émission fait 
ressortir, au moyen de deux extraits 
de pièces de théâtre, l'impossibilité 
du dialogue entre les générations 
des grands-parents, des parents et 
des enfants: 

13h00 Les Grandes Religions: L'Is- 
lam. Monsieur Bachir Ghariami, 
musulman pratiquant, et M. Jean- 
René Milot, professeur à l'Universi- 
té de Montréal, expliquent l'origine 
de cette religion, ses rites et la 
soumission. des musulmans à la 
volonté d'Allah. 

13h30 La Mangeaille: L'Erable. Dé: 
couvert au Québec, l'érable à sucre 
a été utilise de façons diverses au 
Canada. Son usage lé plus connu 
reste cependant la fabrication du 
sirop dont on voit ici la préparation. 
Goûtons à deux spécialités: les 
‘grands-pères' et les ‘ferlandises’, 
14h00 Les Olympiens: Yachting 


dim. 5 mars 


11h30 Colargol: Aux Indes 
11h45 Oum le Dauphin: 23e Episo- 
de 

12h00 The Sunrunners: Unité 3 
12h20 Le Monde des Petits: Ce qui 
Coupe 

12h30 Les Apprentis Cuistots: Les 
Biscuits 

13h00 Villages et Visages: Vanier | 
13h30 Pile et Face: L'importance de 
la Langue Parlée. Avec les participa- 
tions de MM. Jean-Claude Germain, 
dramaturge et homme de théâtre, et 
André Girouard, professeur dé litté- 
rature française et canadienne-fran- 
çaise à l'Université laurentienne. Le 
français international contre le fran- 
çais québécois. joual où régional. 
14h00 Dossier Afrique: Entre Deux 
Afriques. On visite le Maroc et le 
Sénégal. Situé à l'extrême ouest de 
l'Afrique, le Sénégal fournit diffé. 
rents points de comparaison entre 


Jeudi 2 mars Anglais) 
21h00, dimanche 5 mars 
français) 22h00 

Chansons populaires et 
Music-Hall: Paralièle- 
ment au jazz, d'autres 
styles musicaux prennent 
forme et couleur. Enfant 
bâtard de la décadence 
victorienne, le vaudeville 
s'amuse à provoquer et à 
choquer son auditoire. De 
cette effronterie jaillit une 
tradition musicale nalve, 
accessible et triviale. 
L'avènement de laradio et 
du cinéma met. un terme 
aux exubérances du Vau- 
deville; pourtant, sonäme 
vittoujours, etil n'est pas 
long avant qu'on l'adapte 
à une nouvelle invention: 
là comédie musicale. Invi- 
tés: Judy Garland, Edith 
Piaf, Charles Morton, 
Danny La Rue, Liberace, 
Marlene Dietrich, Maurice 
Chevalier et bien d'autres. 


798-3011 
798-3012 


l'Afrique arabe et l'Afrique noire. 
22h30 La Souffleuse à Neige. 
L'homme s'est doté d'un outil pour 


vaincre les éléments hostiles: de la’ 


nature:La ville, jadis paralysée par 
là tempête, la rafale ou la poudrerie, 
peut s'en remettre en peu de temps 
grâce à la technologie moderne. 

23h00 En se Racontant l'Histoire 
d'ici: 1900-1914 [2e Partie]. Dans 
cette émission, il est surtout ques- 
tion des circonstances qui entouré: 
rent la naissance du nationalisme 
canadien et le renforcement du 
nationalisme canadien français. 


lundi 6 mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: 
Une Chambre en Désordre 

8h45 Trousse-Mitoufle : 

11h00 Les Apprentis Cuistots: Les 
Volailles 

16h00 Les Boucaniers d'eau Dou- 
ce: Chute à l'Esturgeon 

16h20 Le Monde des Petits: L'Ami- 
tié 


mardi / mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: Les 
Pépins de Centour 

8h45 Trousse-Mitoutle 

11h00 Les 100 Tours de Centour: 
Moi, Mes Souliers 

11h15 Jongieries Mathématiques: 
La Caverne 

16h00 Les Apprentis Cuistots: Les 
Biscuits 

22h00 America: L'Arsenal. Les 
Etats-Unis se transforment rapide- 
ment en une puissance militaire. 
Cette émission souligne l'engage- 
ment de ce pays lors de la Deuxième 
Guerre mondiale et nous décrit les 
principales phases de la guerre 
ainsi que les efforts démocratiques 
de Roosevelt. 


mer. 8 mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: 
Hétu, Hévous | 

8h45 Le Jardin des Sensations: 
Faisons Connaissance 


Jeudi 9 mars änglais) 
21h00, dimanche 12 mars 
français) 22h00 

Tin Pan Alley: C'est un 
pauvre immigrant, qui 
n'avait jamais mis les 
pieds au de l'Etat de New 
York, qui écrit l'éternel 
Swanee et qui immortali- 
se. toute l'ambiance, la 
désolation et le cran du 
‘Deep South! américain. 
Qui l'aurait cru? Pendant 
quarante ans, ce sont des 
gens d’ailleurs, des étran- 
gers, qui composent, 
mettent en musique et 
distribuent des milliers de 
chansons, et des milliers 
d'hommages au Mississi- 
ppi, au Delta, au Sweet 
Carolina...Tin Pan Alley 
est une industrie mons- 
trueuse qui emboñe et 
vend à gros prix le meil- 
leur et le pire de la 
musique américaine. 
Avec Al Jolson, Bing 
Crosby, Eddie Rogers et 
plusieurs autres. 


3419est 


ciné - télévision - radio - ciné - télévision - radio - 


11h00 Les Boucaniers d'eau Douce: 
L'Ile Mystérieuse 

11h20 Le Jardin des Sensations: Le 
Rond 

16h00 Colargol: En Australie 

16h15 Le Jardin des Sensations: La 
Pierre 

21h00 Ciné Tvo: Attila 74 Un 
témoignage de Michel Cacoyannis 
sur les événements survenus à 
Chypre lors de l'été 1974; A'travers 
ce film, nous revivons. l'attentat 
dirigé contre l'archevéque Maka- 
rios, président de la République 
cypriote, par les colonels grecs et 
nous Voyons comment ce coup.fut 
suivi par l'invasion des armées 
turques pour défendre les ressortis- 


sants turco-cypriotes. ‘Parlons ciné. 


ma’ avec Michel Cacoyannis, célèbre 
réalisateur de Zorba le Grec. 


jeudi 9 mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: Le 
Veston Troué 
8h45 Le Jardin des Sensations': Le 


Vent 

11h00 Les 100 Tours de Centour: 
Centour..Au Cube 

11h15: Autour du Monde par le 
Conte: Pipila 

16h00 Les Olympiens: Tir et Tir à 
l'arc 

22h00 Pile et Face: L'Importance de 
la Langue Parlée. Voir le dimanche 5 
mars à 13h30 

22h30 Villages et Visages: Vanier 11. 
Voir le dimanche 5 mars à 13h00 


ven. 10 mars 


8h30 Les 100 Tours de Centour: Un 
Costume 

8h45 Le Jardin des Sensations: Les 
Feuilles 

11h00 Fables de la Fontaine: Le 
Renard et la Cigogne 

11h15 Autonomie: La Batterie d'Ac- 
cumulateurs 

16h00 Colargol: Dans les Steppes 
de Sibérie 

16h15 Jongieries Mathématiques: 
La Caverne 
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Ottawa, le 6 février 1978 


Conseil de la radiodiffusion Canadian Radio-television 
et des télécommunications and Telecommunications 
canadiennes * Commission 


Gaston Therrien 


GUS SUNOCO 


Service de garage complet 


Nous sommes heureux de pouvoir 
vous Servir en français 


Chemin Tecümseh 


MODIFICATION À L'AVIS PUBLIC 1977-150 DU 1ER ; 
DECEMBRE 1977 - 


CHANGEMENT DE DATE DE L'AUDIENCE PUBLIQUE 


LE 6 JUIN 1978, OTTAWA (ONTARIO) ; 


Le Conseil de la radiodiffusion et des télécommunica- 
tions canadiennes tiendra son audience publique au 
Centre des conférences du gouvernement, 2, rue Rideau, 
Ottawa (Ontario) à partir du 12 juin 1978 à 9h00 et non 
du 6 juin 1978 à 9h00 tel qu'annoncé antérieurement. 


Lise Ouimet 
Secrétaire général 


L.P. Roofing 


-Couvertures plattes 
-Bardeaux d'asphalte 
Revêtements aluminum 
-Dailes à eau 

4 ce? 
-Reparations generales 


948-4091 728-1061 


